
ETITMANCB B 
LA PRESSE, MONTRÉAL, VENDREDI 2 8 MAI 1982 

CAHIER 

C O M M E N T R E A G I R O N T 
LES C O N S O M M A T E U R S ? 

La SAQ plongée dans 
un sérieux dilemme 

Invitée par le ministre des 
Finances à contribuer $25 

millions de plus que prévu au 
trésor québécois, la Société des 
alcools du Québec (SAQ) étudie 
fébrilement les différentes fa­
çons d'augmenter ses prix, mais 
s'inquiète des réactions des con­
s o m m a t e u r s à ce t t e nouvelle 
hausse. 

FRANC1NE O S B O R N E 

Le v i c e - p r é s i d e n t a u x F i ­
n a n c e s de la SAQ, Miche l 
Rhéaume, a précisé à LA PRES­
SE que la Société déciderait d'ici 
la fin de la semaine prochaine 
des nouvelles majorations, ajou­
tant que la Société était confron­
tée à de nombreux choix. Elle 
peut majorer différemment cha­
que catégorie de produits, selon 
qu'ils sont embouteillés au Qué­
bec, au Canada ou à l 'étranger, 
mais M. Rhéaume a souligné que 
dans tous les scénarios envisa­
gés, on étudie avec soin les réac­
tions des consommateurs. «Com­
m e tou te s les e n t r e p r i s e s de 
commerce au détail, nous subis­
sons une baisse de volume de 
v e n t e s , de d é c l a r e r M. 
Rhéaume, selon lequel il est évi­
dent que le consommateur réagit 
aux hausses de prix». 

Aux relations publiques de la 
SAQ, Mme Sylviane Cahay-Ver-
don soul ignai t que la Société 
cherchait «le moyen de donner 
sa t i s fac t ion au min i s t r e sans 
t rop péna l i s e r le consomma­
teur». 

Même si le ministre Jacques 
Parizeau a laissé entendre mar­
di que les spiritueux risquaient 
d ' ê t r e touchés plus d u r e m e n t 
que les vins, M. Rhéaume estime 
qu'en termes absolus, c'est pos­
sible, mais qu'en pourcentage, 
c'est peu probable, car il y a une 
limite à ce qu'on peut demander. 

À la SAQ, les exigences de M. 
Parizeau provoquent un dilem­
me sérieux. «Nous nous creusons 
les méninges, il n'y a pas de for­
mule magique», de déclare M. 
Rhéaume, ajoutant qu'une déci­
sion serait prise dans les pro­
chains jours, car plus on attend, 
plus le volume affecté par les 
nouvelles hausses sera réduit . 
La SAQ est également très limi-

L tée dans sa marge de manoeuvre 
quant aux salaires, en raison des 
conventions collectives. 

Cette nouvelle augmentation 
survient à quelques semaines 
d'une majoration générale dé­
c r é t é e le 13 avri l et de t ro is 
hausses mensuelles successives 
de 10 cents la bouteille pour les 
vins. 

Dans son budget, M. Parizeau 
a déclaré que «certaines modifi­
cations pourra ient ê t re appor­
tées au fonctionnement et aux 
politiques de la SAQ», mais à la 
Société, Mme Cahay-Verdon sou­
ligne qu'aucun plan précis n'a 
été soumis. 

Au ministère de ^Industrie et 
du Commerce, responsable de la 
SAQ, un porte-parole du cabinet 
du ministre Rodrigue Biron a 
fait savoir que de tels change­
ments étaient envisagés, mais ils 
ne feront pas l'objet d'une loi 
avant l 'automne ou même plus 
tard. Entre-temps, a précisé de 
son côté le sous-ministre Michel 
Audette, un mémoire sur la ques­
tion doit ê t re présenté «prochai­
nement» au conseil des minis­
tres. 

En février, lors d'une table de 
concertat ion sur le commerce 
des boissons alcoolisées, il avait 
été proposé que la SAQ tienne 
une comptabilité séparée pour 
ses différentes missions, révé­
lant les profits réalisés pour cha­
cun de ses secteurs d'activité au 
lieu d'une comptabilité établie en 
fonction des taxes perçues pour 
l ' É t a t . M. Rhéaume a révé lé 
qu'une telle comptabilité existe 
«pour consommation interne», 
ajoutant que si on l'obligeait à la 
r e n d r e p u b l i q u e , la SAQ s 'y 
conformerait. 

À l'Association de l'industrie 
manufacturière des boissons al­
coolisées (AIMBAQ), Lauren t 
Vives, qui est aussi président de 
Soprovin, la Société de promo­
tion des vins du Québec, s'attend 
à ce que le ministère bouge d'ici 
la mi-juin. L'AIMBAQ souhaite 
que les f a b r i c a n t s québécois 
soient considérés comme de vé­
ritables viniculteurs, qui ne culti­
vent pas la vigne, mais peuvent 
i m p o r t e r e t emboute i l l e r des 
vins, au même titre que la SAQ. 
Selon lui, le ministre Biron est 
favorable à une telle évolution, 
de même qu'à deux autres modi-
f i c a t i o n s s o u h a i t é e s p a r 
l'AIMBAQ, celle d'un contrôle in­
dépendant de la qualité et d'une 
régie d'appel pour les cas liti­
gieux. L'AIMBAQ souhaite que 
l'embouteillage des vins impor­
tés soit retiré à la SAQ. M. Vives 
comprend toutefois que le minis­
t re penche plutôt vers un partage 
de ce marché avec les fabricants 
québécois, cette solution mitigée 
devant ma lg ré tout provoquer 
des «retombées considérables» 
pour les membres de l'AIMBAQ, 
au niveau des exportations no­
tamment. 

Sept compagnies 
d'autobus s'associent 

QUÉBEC (PC) — Sept corn-
pagnies d'autobus desservant 

la presque totalité du réseau rou­
tier québécois viennent de s'unir 
sous la même bannière dans le but 
d'uniformiser plusieurs des ser­
vices offerts à leurs clientèles res­
pectives. 

La nouvelle a été annoncée hier 
au cou r s d ' une con fé rence de 
presse, à Québec. 

Porte-parole du groupe, M. Jac­
q u e s F o u r n i e r , p r é s i d e n t de 
Autocars Fournier Inc., de Sainte-
Foy, a déclaré que cette associa­
tion permettrai t d'offrir un meil­
l e u r s e r v i c e à la c l i e n t è l e , 
d 'améliorer la rentabilité des opé­
rations et de faire une meilleure 
concurrence aux autres modes de 
transport en commun. 

Les sept entreprises qui ont ac­
cepté de se joindre à cette nouvel-
fe associat ion qui se ra connue 
kous le nom de «Réseau Voyageur 
Affilié» sont, outre la compagnie 
Voyageur, Les Autobus Drummo-
ndville Ltée, de Drummondville, 
Autocars Fournier Inc., Autobus 
Gilbert Enr. , de Thetford-Mines, 
Au toca r s J a s m i n Inc. , de Jon-auière, Autobus Laterrière Inc., 

e Chicoutimi, et TESI Saguenay 
(1974) Ltée, de Chicoutimi. 

Envergure 
Ces compagnies exploitent une 

flotte totale de 262 autobus inter­

urbains et transportent annuelle­
ment 4 millions de passagers. 

M. F o u r n i e r a exp l iqué que 
d 'aut res compagnies pourraient 
éventuellement adhérer à ce ré­
seau, à la condition qu'elles répon­
dent aux normes exigées, notam­
ment au chapitre de la sécurité. 

Il a précisé qu'il ne s'agissait 
pas d'une fusion et que les entre­
pr ises-membres conserveraient 
leur pleine autonomie au niveau 
de la gestion et des opérations. 

Le conseil d'administration du 
«-Réseau Voyageur Affilié» es t 
composé de sept membres et son 
siège social est situé à Montréal. 

Selon M. Fournier, ce regroupe­
ment permettra une meilleure in­
tégration des différents circuits, 
des points de correspondance et 
des horaires. Il amènera égale­
m e n t u n e s i m p l i f i c a t i o n d e s 
ventes de billets, un accès plus ho­
m o g è n e a u x s e r v i c e s 
d ' information à la clientèle, la 
standardisation des horaires et la 
rationalisation des parcours et des 
tarifs. 

Quant aux compagnies affiliées 
on estime qu'elles pourront, grâce 
à un plus grand pouvoir d'achat, 
réduire les coûts de l'entretien et 
des réparations des véhicules ain­
si que les sommes consacrées à 
l'achat des carburants et lubri­
fiants. 

Le taux d'escompte 
monte à 15.43 p.c. 

La Banque du Canada a aug­
menté son taux d'escompte 

de 15.32 pour cent à 15.43 pour cent 
à la suite de l'adjudication hebdo­
madai re des bons du trésor. 
! Cette légère augmentation des 

taux à court terme canadiens a 
surtout été provoquée par une cer­
taine faiblesse du dollar canadien. 
Le cours de change est affecté par 
l ' i n c e r t i t u d e qui tfègne à New 
Y o r k c o n c e r n a n t les t a u x 

d'intérêt. Certains analystes esti­
ment en effet que la croissance 
monétaire dépasse les limites im­
posées par la banque centrale et 
qu'il n'y a pas lieu de s 'attendre à 
une baisse prochaine des taux. 
P a r ailleurs, les marchés finan­
ciers continuent à souffrir de la 
faillite de Drysdale Government 
Securities et l'on remarque une 
nette préférence pour les valeurs 
de premier rang. 

RENTABILITÉ PRÉVUE AU SECOND SEMESTRE 

La BNC supprime son 
dividende trimestriel 

La Banque Nationale du Ca­
nada a annoncé hier qu'elle 

omet ta i t son dividende t r imes­
triel, mais qu'elle pense redevenir 
profitable au cours du second se­
mestre. 

FRÉDÉRIC W A G N I É R E 

L'omission du dividende a été 
annoncée pendant un arrêt des 
transactions sur les actions de la 
BNC aux bourses de Montréal et 
de Toronto qui a provoqué un vif 
émoi chez les courtiers. Les ru­
meurs de réorganisat ion immi­
nente allèrent bon train. La der­
n i è r e t r a n s a c t i o n a v a n t 
l ' in ter rupt ion des t r ansac t ions 
était à $4.20, contre $4.25 à la clô­
ture la veille, À l'annonce des ré­
sultats du deuxième trimestre, le 
cours a rebondi pour terminer à 
$4.35. 

Nouvelles rassurantes 
C'est dire que Michel Bélanger, 

président du conseil et chef de la 
direction de la banque, avait plu­
tôt des nouvelles rassurantes à an­
noncer. La BNC a, en effet, dimi­
nué son déficit trimestriel à $8 

millions de $28 millions au cours 
du premier tr imestre. Cette amé­
lioration était prévue et M. Bélan­
ger estime qu'au cours des six 
derniers mois de l'exercice pre­
nant fin le 31 octobre la banque en­
registrera des bénéfices nets sur 
une base mensuelle et même tri­
mestrielle. 

Ces bénéfices ne suffiront vrai­
semblablement pas pour combler 
le déficit de $36 millions accumulé 
au premier semestre. M. Bélan­
ger a, du reste, déclaré que le con­
seil d'administration estime qu'il 
est prudent de ne pas payer de di­
vidende étant donné que les divi­
dendes de 15 cents par action déjà 
payés pour le premier trimestre 
sont supérieurs à ce que la banque 
espère gagner pour toute l'année. 

La clé de la rentabilité pour la 
Banque Nationale réside mainte­
nant dans une augmentation du 
volume d'affaires. M. Bélanger a 
déclaré que les programmes de 
fermeture de succursales et de ré­
duction de personnel touchent à 
l e u r fin e t q u e les f r a i s 
d'exploitation resteront stables ou 

diminueront d'ici la fin de l'année. 
L'augmentation de $4.6 millions 
des frais d'exploitation au cours 
du dernier trimestre est en grande 
partie extraordinaire et liée aux 
allocations de départ. En six mois, 
le nombre des employés a diminué 
de presque 10 pour cent. 

Frais d'exploitation 
Les frais d'exploitation qui ont 

toujours été plus élevés que la 
moyenne de l'industrie bancaire 
commencent ainsi à se rapprocher 
davantage du niveau des autres 
banques. Pour que cet effort dans 
le domaine du contrôle des coûts 
se traduise par une augmentation 
de la rentabilité, il faut que le vo­
lume des affaires augmente pour 
que les revenus bruts soient en 
hausse. M. Bélanger a souligné 
que la Banque Nationale n'est pas 
défavorisée dans ce domaine par 
rapport aux autres banques. Nous 
sommes dans le creux d'une ré­
cession et les actifs bancaires à 
travers le Canada sont en pleine 
stagnation selon les statistiques de 
la Banque du Canada. Il n'est donc 
pas surprenant que les actifs de la 
BNC n'aient augmenté que de 3.8 
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Pierre Panneton en compagnie de son père Roger et de sa mère Colombe. 
Photo Jean-Yves Létourneau, LA PRESSE 

Déménageurs affiliés, 
une affaire de famille 

Les Déménageu r s affiliés, 
c'est avant tout une affaire de 

famille. Ou, plutôt, une affaire 
taillée sur mesure pour une famil­
le, le «clan Panneton». 

Roger Panneton, le jeune pa­
triarche de 50 ans, a butiné de job 
en job pendant près de 15 ans, tout 
en fondant avec son épouse Co­
lombe, une famille de dix enfants. 

Il avait un but en tête, réunir la 
famille dans une entreprise. Le 
déménagement offre, dit-il, tous 
les éléments favorables à cette 
réalisation. 

«Mes fils ont toujours été attirés 
par le camionnage. C'est pour ac­
commoder l'aîné, Pierre, que j ' a i 
effectué un retour au déménage­
ment, sur une base expérimentale 
en 1975. Il avait 19 ans. A cette 
époque je lui ai promis de continu­
er s'il aimait ça. Notre chiffre 
d'affaires n'a pas cessé de monter 
depuis». 

Début familial 
Au tout début, l 'entreprise fonc­

tionne sur une base modestement 
«familiale»; une fourgonnette et 
un entrepôt à Saint-Hubert. La 
mise de fonds initiale, $10,000, pro­
vient de la vente d'une autre en­
treprise. Les proches de la famille 
accordent peu de chances à cette 
nouvelle aventure. «Ils m'ont dit 
que j ' é ta is fou de recommencer à 
neuf pour la Xième fois». Mais 

c'était sans compter avec sa res­
source principale, la progéniture. 

Comme pour son entreprise de 
pièces automobiles, ou sa bouche­
rie du marché Atwater, ou ses ga­
r ages ou encore sa compagnie 
d'immeuble, la famille toute en­
tière est mise à contribution. 

«Au fur et à mesure qu'ils ont 
terminé leur secondaire, mes en­
fants entrent au service des Dé­
ménageurs affiliés. Ils étaient in­
téressés au succès de l'affaire et 
c'est cette détermination collecti­
ve qui nous a permis de survivre 
et, même de prospérer», dit Ro­
ger. 

Dès le début, la polyvalence et 
l'expérience en affaires du père 
entre en ligne de compte. Au lieu 
de s 'acharner sur un profit rapide, 
le clan Panneton oriente sa stra­
tégie vers un gros volume, quitte à 
offrir des tarifs inférieurs à ceux 
des aut res déménageu r s et sa­
crifier, pour l'instant, le gros béni-
fice. Résultats: d'un volume ini­
tial de $50,000 en 1975, l 'entreprise 
est passée à un chiffre d'affaires 
qui touche $2 millions en 1981. Elle 
emploie environ 60 personnes du­
rant la saison forte et exploite un 
entrepôt de 100,000 pieds carrés, 
dans le quartier Saint-Henri. 

Ce t t e a n n é e , on t e n t e 
l'expérience du déménagement in­
ternational. Quelques contrats ont 
é t é conc lus pour l ' E u r o p e et 
même le Maroc. Plus tard, Roger 
voudrai t développer un réseau 
p a n - c a n a d i e n , Aff i l ia ted Van 
Lines. 

Mais cela signifierait la sépara­
tion temporaire du clan. Colombe 
Panneton n'est pas d'accord et, à 
vrai dire, les enfants non plus. À 
cela, Roger pousse un léger soupir 
de résignation. «On verra à ce mo-
mentîlà», dit-il simplement. 

«On préfère rester dans le dé­
ménagement familial parce qu'on 
connaît mieux que quiconque ce 
domaine», affirme Diane Panne­
ton. C'est sur cet aspect que mise 
la famille dans sa mise en mar­
ché. 

Depuis deux ans, une énorme 
photo de la famille entière, instal­
lée sur le le toit de l'entrepôt, atti­
re l'attention des passants. «La fa­
mi l l e c o m m e é l é m e n t de 
marketing, s'est avérée phénomé­
n a l e . L ' a n n é e s u i v a n t 
l'introduction du «Clan Panneton», 
nos revenus bruts ont grimpé de 
$500,000», déclare fièrement Ro­
ger. 

Mais la famille c'est aussi, sim­
plement, la famille. Quatre en­
fants toujours à la maison, six de 
mariés et tous à moins de quinze 
minutes l'un de l 'autre à Saint-Hu­
b e r t . Les w e e k - e n d s son t 
l 'occasion de r encon t r e s et de 
boustifailles. Les frères ont for­
mé, avec leurs beaux-frères, une 
équipe de hockey... 

E t on songe déjà à la troisième 
génération de Panneton, dont les 
six premiers rejetons sont appa­
rus au cours des dernières années. 
Leurs parents les voient déjà dans 
l'entreprise! Grand-père lui, est 
plus circonspect . «Mes enfants 
n'ont pas été plus loin que le se­
condaire et cela m'a un peu déçu. 
J ' e spè re que mes petis-enfants 
viendront se joindre à nous mais 
ils leur faudra plus de spécialisa­
tion. Les temps changent. Il n'y a 
plus de place pour des artisans et 
ils devront terminer leur éduca­
tion avant de travailler». 

N'empêche que ni lui, ni ses en­
fants osent se prononcer sur le 
sort des petits Panneton. Le plus 
vieux, âgé de trois ans, s'est déjà 
passionné pour les camions... 

pour cent pendant le dernier tri­
mestre pour passer tout juste le 
cap de $20 milliards. M. Bélanger 
a déclaré que si l'on pouvait pré­
voir une augmentation normale du 
volume d'affaires à l'avenir, il n'y 
aurait pas eu lieu d'omettre le di­
vidende. 

La BNC a continué à mettre 
l'accent sur le développement des 
prêts internationaux (la Pologne 
continue à payer les intérêts sur 
sa d e t t e ) et des c o m p t e s na­
tionaux. M. Bélanger n'est pas in­
quiété par le volume élevé des 
p r ê t s aux P M E au Québec . Il 
constate que ces entreprises souf­
frent depuis un moment des taux 
d'intérêt élevés et du ralentisse­
ment économique, mais que ce 
phénomène n'est pas particulier 
au Québec. Les pressions de ]a: 
conjoncture sur les PME dans lep 
sud de l'Ontario et dans l'ouest.» 
sont tout aussi fortes. z * 

Provisions pour pertes 
La Banque Nationale n'a, du. 

reste, pas à augmenter ses provi­
sions pour pertes sur prêts autant 
que les autres banques, car au mcki 
ment de la fusion elle a éprouvée 
un accroissement des pertes. C«Lj 
accroissement pèse encore dans la-
moyenne qui détermine le niveau > 
des provisions. Par ailleurs, la 
stagnation des affaires diminue 
les actifs auquels cette moyeni)|^ 
est appliquée. 

La BNC emménagera dans s i 1 

nouvelle tour dans un peu plus 
d'un an afin de regrouper tous les*, 
services du siège social dans qjfc 
seul édifice. Elle est propriétaire * 
à 100 pour cent de cette tour de 28, 
étages ainsi que du terrain. Èîflr 
examine actuellement le mode dfĉ  
financement à long terme le plûsN

r 

adéauat et n'exclut pas la possibf-^ 
lité de participation extérieure. 

Le Board 
of Trade 
vend son 
immeuble 
et congédie 
50 employés 

lfiH 
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Pris à la gorge par des pro-
_ blêmes financiers qui mena­
çaient son existence, le Montreal. 
Board of Trade (Bureau de com­
merce de Montréal) a décidé d e ' 
vendre son immeuble, de fermer^ 
son club privé et de congédier, le* 
31 mai, 50 de ses 70 employés per-3 
manents. 

FRANÇOIS BERGER 
m 

Les 50 employés congédiés const-
tituent le personnel du club privée 
( c u i s i n i e r s , s e r v e u r s e t s e r ­
veuses), dont les pertes ont atteint: 
$700,000 au cours de la dernière 
année, a annoncé hier le président 
sortant du Board, Frank Roberts. 
Le club, sis à la Maison du conj^ 
merce, existait depuis 25 ans. Il rie' 
faisait plus ses frais en raison de! 
la faiblesse du nombre d'usagers^ 
(la mauvaise situation économi­
que ayant des effets restrictifs siir [ 
les comptes de dépenses). 

L'organisme, qui a terminé sa* 
dernière année financière avec 
une perte de $467,000, tente aussi j 
de conclure une entente avec la 
compagnie La Prudentielle, pro­
priétaire de la Maison du cortî*1 

merce, afin de lui vendre son bail 
pour une somme de $500,000. Le 
Board entend cependant rester co­
propriétaire, avec la Chambre dè 
commerce de Montréal, du terrain 
de la Côte du Beaver Hall. 

L'institution, qui regroupe 2,806' 
entreprises, louera, dans le mente 1 

édifice, les locaux nécessa i r e s 
pour loger ses bureaux et se défe* 
ra de l'immeuble qu'elle possède; 
rue du Saint-Sacrement (une offr^ ! 

d'achat a déjà été présentée). En 
tant qu'organisme sans but lucra^' 
tif, a dit M. Roberts, le Board ne 
peut profiter des avantages fis­
c a u x , n o t a m m e n t en m a t i è r e 
d'amortissement, liés à la pnv* 
priété de l'immeuble de la rue du-» 
Saint-Sacrement. 

Indices 
Montréal: 258.78 ( -
Toronto: 1497.45 ( -
New York: 824.96 (-

y. 

q 

0.35 
5.60 
3.81 ) 

CANADIEN 
-20 /100 

80.58 









U PRESSE, MONTRÉAL, VENDREDI 28 MAI 1982 

BANQUE NATIONAL WESTMINSTER DU CANADA 

. J X X j N Q M I E e t f i n a n c e 
• \ 

New York défend le 
choix de Bombardier 

N O M I N A T I O N 
C E L A N E S E CANADA 

INC. 

Roger O . Beauchemin R a y m o n d J . S a v a g e 

Le président de la Ban­
que National West­
minster du Canada, 

l'honorable W . Gilles-
pie, a le grand plaisir 
d'annoncer la nomina­
tion de M . Roger Beau-
chemin au Conseil 
d'administration de la 
Banque. M . Beauche­
min est Président des 
Consultants Arrowby 
Inc. et associé principal 
de la firme d'ingénieurs 
conseils Beauchemin-
Beaton-Lapointe Inc. à 
Montréal. Il était Prési­
dent de la Chambre de 

commerce du District 
de Montréal en 1969-70 
et agent administratif 
en chef du Port de 
Montréal en 1978-80. 
Actuellement il est ad­
ministrateur de la com­
pagnie d'assurances Les 
Provinces Unies, de la 
Compagnie Marconi 
Canada et d'autres 
compagnies canadien­
nes. 

La Banque National Westminster du Canada est fi­
liale à part entière de la National Westminster Bank, 
dont le siège se trouve à Londres. La Banque Natio­
nal Westminster du Canada met à la disposition de 
sociétés canadiennes et étrangères des services ban­
caires à l'intérieur et à l'extérieur du Canada par ses 

bureaux situés à Montréal , Toronto , Calgary et 
Vancouver. 

Une perte pour 
Simpsons-Sears 

Le directeur général de 
la Banque National 
Westminster du Ca­
nada, M . G . H . M . Hall, a 
le grand plaisir d'an­
noncer la nomination de 
M . Raymond J. Savage 
au poste de vice-prési­
dent et directeur du 
nouveau bureau de la 
Banque situé à Mont­
réal. 

Avant de venir au Ca­
nada, M . Savage a tra­
vaillé pour le Groupe de 
la National Westmins­
ter Bank à Londres, à 
Bruxelles et à Paris. 
Dans ses nouvelles 
fonctions, son rôle prin­
cipal sera de mettre à la 
disposition de sociétés 
installées au Québec les 
services financiers de la 
Banque. 

N E W Y O R K 
( R e u t e r ) — Le 

président de la Com­
mission de transport 
métropol i ta ine de 
l'État de New York 
(New York State Me­
tropoli tan Transi t 
Authority) a déclaré 
hier qu'en comman­
dant 825 voitures de la 
f i rme québécoise 
B o m b a r d i e r 
l'organisme qu'il diri­
ge n'a enfreint aucune 
loi fédérale ou d'État. 

Richard Ravitch a 
défendu le choix de 
Bombardier au cours 
d'une conférence de 
presse, à la ve i l l e 
d'une enquête qui doit 
permettre au comité 
des finances du sénat 
américain de se pen­
cher sur le régime ca­
nadien de subventions 
à l'exportation qui a 
aidé Bombardier à ob­
tenir le contrat des 
voitures de métro. Se­
lon M . Rav i t ch , il 

pourrait en coûter 
$300 millions de dol­
lars à la Commission 
qu'il préside si l'on 
frappait le marché 
conclu avec Bombar­
dier de droits compen­
sateurs, comme on a 
menacé de le faire. Et 
l ' a b o l i t i o n du droit de 
la Commission de 
vendre les avantages 
fiscaux résultant de 
l'achat d'équipement 
— comme on l'a sug­
géré à Washington — 

lui coûterait environ 
$800 millions. Et, dans 
les circonstances, la 
Commission serai t 
forcée de modif ie r 
son projet de moder­
nisation du métro. Il 
pourrait en résulter 
l 'annulation d'une 
commande de 100 voi­
tures de Budd Co., 
voitures coûtant cha­
cune environ $1 mil­
lion. 

Les sociétés de fiducie sont bien 
placées pour relever les sept défis 

TORONTO — Les 
ventes nettes 

consolidées de Simp-
sons-Sears pour le 
premier trimestre to­
talisent $690.577 mil­
lions, soit une diminu­
tion de 1.4 p.c. par 
rapport au premier 
trimestre de 1981. 

Après déduction de 
l'impôt sur le revenu, 
la compagnie enregis­
tre une perte de $3.29 
mill ions en regard 

d'un bénéfice net de 
$4.1 millions pour la 
période correspon­
dante en 1981. 

Les fluctuations du 
commerce de détai l 

OTTAWA — Les 
données provi­

soires non désaison-
nalisées pour mars 
1982 fournies hier par 
Statistique Canada ré­
vèlent que le total des 
ventes au détail en va­
leur nominale n'a 
augmenté que de 4.8 
pour cent seulement 
par rapport à mars 
1981, pour atteindre 
$7.4 milliards. Même 
si cette progression 
marque une améliora­
tion par rapport aux 
chiffres révisés de fé­
vrier (augmentation 
de 4.1 pour cent), elle 
n'en constitue pas 
moins une diminution 

marquée par rapport 
à la progression de 
15.8 pour cent enregis­
trée le même mois de 
l'année précédente. 

L e ch i f f re des 
ventes pour le pre­
mier trimestre de 1982 
fait ressortir une aug­
mentation de 2.7 pour 
cent par rapport au 
premier trimestre de 
1981, les ventes 
s'établissent à $20.6 
milliards. 

Les ventes de véhi­
cules automobiles 
avaient augmenté de 
8 pour cent au pre­
mier t r imes t re de 
1981. 
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HYPOTHEQUES 

A 1 A N : 17 U%. 2 ans: 18' / i%. 
Caisse Populaire St-Pierre Apôtre 

AA. S imord: 674-4981 

A B A I S S E M E N T : premier e-Oeuxie-
me hypothèque. Jour, soir: 729-4332. 

ASSUMONS hypothèque, arreroge. 
Pavons 10% en capi ta l . 527-5939. 

A V I S OE 60 JOURS 
Propriétaire avec diff iculté finan­
cière, pourront régler vos propie 
mes. 336-6527. 

AVONS préteurs privés ou autres. 
2e hypofhéaue. balance de vente, 
intérêt seulement si désiré, lour 
soir f in semaine 525-2661  

P R E T S temporaires 1ère. 2éme, 
Mtl-bonlleue, évaluation 254-3464. 

R A P I D E M E N T : 1ère. 2e, consoli 
dation dettes lour, soir;387-1696 

1ère et 2e hyporhëQves 
Placements Centron Inc. 

482-7796, soir: 482-7053 
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OCCASIONS 
D'AFFAIRES-
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OCCASIONS 
D'AFFAIRES 

Al DE : publicitaire et financière au 
petite entreprise. 645-2088.  

C H E R C H E concession restaurant 
plats-minute, épicerie ou autre bon 
commerce. Financement de 
1200,000. D e 8h ô lOh ou de 18h 0 
22h. composez: 671-2400. 

ECHANGES (troc) . Pas de "cash" . 
Stimulez ventes. Liquidez surplus 
Association marchands regroupe 
aussi services, professionnels. Bu­
siness Exchange Inc 384-1315. 

INVESTISSEURS 
POUR RENDEMENT 

RAPIDE 
DÉBUT JUM lancwwnt d'un 
produit Mtiwwctt novwa» •( 
très attendu ô*t PME, codm, 
profotiioni libArokt. Marché 
•J i t i tmrnr i t voit*. Appui lo-
gHHqu* dm compagnie* ro-
noUMWOW concourt de pro-
fonionnolt do bout coiibro. 
KonlobiliM oituroo d'oprot 
étudot morfcoting ot pian do 
pwbU.t* rtgoorovft. Common-
dot dota onrogictroot. 

520,000 

35% d ' i n t é r ê t . 
Clôture do l'offro: 

dimoncho 3 0 m o i o u ttir 

2 8 8 - 0 0 0 9 
i f i M M m 

GERANT-Assoc ie demande pour 
division d'isolation. Fai tes parve­
n i r c u r r i c u l u m v i t a e à : M . D. 
Dutort, C P . 165, Ste-Julie. JOL 2C0. 

M A R C H E A U X P U C E S 
en plein a i r au ciné-parc de Lanou-
diere route 343 St-Ambroise comté 
de Joiiefte. Nous avons beaucoup 
de cl ient(e)s ou detai l mais nous 
manquons d e m a r c h a n d s pour 
notre marché aux puces. 250 espa­
ces de location disponibles. Ouvert 
le dimanche seulement de 9h à 17h. 
Reservez au plus tôt. 1-800-363 8664. 
Juliette (514)7561669. soir: 759-0814, 
d imanche: 7561320. 

P A R T I E d'un grand emplacement 
(ancienne banque) disponible coin 
Sherbrooke et Bleury. Endroit réve 
pour commerce sérieux seulement. 
842-0273 lour seulement. 

P L A C E M E N T S U N I V E S C O L T E E 
Négociation de financement etsub-
vention, conseil de gestion, place­
ments P . M . E . 641-0930. 

T E R R A I N d'autos usagées et ma-
gasin pièces d'auto de houle per­
formance, à Longueuil , très bien 
situés, t e l . soir 670-5707. 

7500 ROBES DE PRINTEMPS-ETE 
Achetez de la manufacture, reven­
dez avec profits, 337-3O40. 
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ASSOCIÉS DEMANDES 

ASSOC IE demandé pour commerce 
ideal dons notre contexte économi­
que. Existant depuis 10 ans. Inves­
tissement g a r a n t i . 842-0273 iour 
seulement. 
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SERVICES FINANCIERS 

ARGENT disponible pour prêt sur 
biioux. D iamants , art icles de vo­
leur 523-9874. 

L ' H O M M E A C O N N A I T R E I 1ère, 
2e. Achat balance de vente. 733-4214. 
Claude St-Onge. court ier  

P M E et COMMERCES 
Financements, administ ra t ion, 
conseil de gestion, prêts à toux 
bancaires disponibles. 445-8966. 

PRE F A I L L I T E , p r é saisie, con-
soIWatJon de dettes, confidentiel. 
932-2565. 
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TENUE DE LIVRES, 
DECLARATIONS 

D'IMPÔTS 

T E N U E de livres à petite entrepri­
se, pr ix à discuter. 733-3141 

r 

Même si elles ne sont pas en pleine lumi­
ère comme les banques à charte et que 

leur vocation commence à changer, les socié­
tés de f iducie , mieux connues sous 
l'appellation de trusts, sont bien placées pour 
relever les sept défis qui se présentent à elles 
pour entamer la décennie 80. 

J E A N P O U L A I N 

Le premier problème qui préoccupe aujour­
d'hui les administrateurs des trusts est celui 
du «désappariement»: en clair cela signifie 
recevoir, par exemple, un dépôt pour un an et 
en prêter les fonds pendant trois ans. Ce «mis-
match» pour employer le terme du métier a 
toujours existé dans les trusts: on empruntait 
à court terme et on plaçait à moyen et long 
terme à des rendements évidemment plus éle­
vés. 

Mais les hausses d'intérêt rapides et effré­
nées ont pris l'industrie par surprise et eurent 
des effets désastreux sur les résultats. 

Fort de l'expérience, les trusts ont depuis 
r ec t i f i é leur tir pour harmoniser les 
échéances des montants en dépôt et ceux pla­
c é s . 

M. Maurice Mayrand, vice-président, Opé­
rat ions, au Trust Généra l du Canada 
s'adressait hier à Montréal, aux membres du 
Cercle Finance et Placement du Québec. 

Pour le spécialiste du Trust Général ce pre­
mier des sept problèmes auxquels font face 
les trusts, est pratiquement résolu: le désap-
pariement sera devenu une chose du passé 
dans quelques mois. 

En second vient la 'tendance nouvelle des 
déposants à raccourcir le terme de leurs dé­
pôts: cette situation va se développer lorsque 
l'écart entre les taux à court terme et à 
moyen terme sera plus grand et, a-t-il ajouté, 
quand les économistes cesseront de prédire 
des taux de 25 poun cent. 

Le conférencier a ajouté qu'en ce qui con­
cerne le Trust Général l'on y constate déjà 
ces derniers mois un retour aux dépôts de 2 et 
3 ans et même de 5 ans. 

La concurrence des conseillers en place­
ment est aussi une question qui préoccupait 
les trusts mais qu'elles sont en train de ré­
gler: en bref le service plus personnalisé de 
ces conseillers venait du fait qu'ils étaient 

aussi des vendeurs. Les trusts, qui avaient 
structuré leurs services de ventes et de ges­
tion, séparément ont compris et s'ajustent en 
conséquence. 

Une concurrence semblable concerne celle 
des professionnels (notaires, comptables 
agréés et avocats) mais les trusts, selon le 
conférencier, disposent d'une avance confor­
table. ' 

Enfin, la lutte que doivent engager les 
trusts s'est développée fortement dans le sec­
teur de l'épargne-retraite. 

Ce marché monte en flèche depuis dix ans: 
l'actif total dépassait à peine $5 milliards en 
1971 contre $30 milliards fin 1981. 

De ce montant $18 milliards étaient confiés 
aux trusts. 

FAITES HONTE 
À VOTRE 
VOITURE. 

FAITES L'ESSAI 
D'UNE BMW 
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ERNEST H. DREW 

Le Conseil d'administra­
tion de Celanese Canada 
Inc. annonce la nomina­
tion de Monsieur Ernest 
H. Drew au poste de pré­
sident et chef de la direc­
tion. 

Monsieur Drew s'est 
joint à Celanese Chemi­
cal aux Etats-Unis en 
1966 et a détenu depuis 
plusieurs postes à la 
haute direction dans les 
domaines de la recher­
che et du marketing des 
produits chimiques et 
des produits spéciaux; 
son plus récent poste a 
été directeur de la plani­
fication des stratégies de 
Celanese Corporation à 
New York. 

M . Drew détient un bac­
calauréat ès sciences de 
l'université de Géorgie et 
un doctorat en chimie 
organique de l'université 
de rillinois. 

Celanese Canada est une 
entreprise diversifiée de 
fibres, de tissus larges, de 
produits chimiques et in­
dustriels et emploie plus 
de 3,500 employés dans 
six usines et sept bu­
reaux de vente au Ca­
nada. 

ANNONCE 
CP AIR 

lan A . Gray 

Le conseil d'administration 
de la ligne aérienne annonce 
la nomination de M. lan A. 
Gray au poste de président 
du conseil, président et dir­
ecteur général de CP Air. Au­
paravant président et direc­
teur général, M. Gray suc­
cède comme président du 
conseil à M. lan D. Sinclair 
qui demeure un des direc­
teurs de la ligne aérienne. 

TÉIÉ-MÊTROPOLE INC. 
AVIS DE DIVIDENDE 

AVIS EST, pir les pré­
sentes, donné: 
QU'UN dividende tri­
mestriel de $0.17 par ac­
tion sur les actions ordi­
naires classe « A » et 
classe « B » a été déclaré 
payable le 15 juillet 
1982 aux actionnaires 
enregistrés à la ferme­
ture des livres, le 30 juin 
1982. 

Par Ordre du conseil 
Thérèse de Grand pré 
Secrétaire 
Mo m real, le 15 avril 1982 

MERCEDES-BENZ 300D 
1 9 8 1 

B M W 3 2 0 i 
1 9 8 2 

Louez ces véhicules 
pour la balance 

de contrat. . . 

LOCATION C.T.E. LTÉE 

3 4 1 - 1 1 2 0 

va 
• UNE VOITURE ÉCONOMIQUE 
• UNE VOITURE SPORTIVE 
• UNE GARANTIE LIMITÉE 

DE 3 ANS OU 60,000 KM 

C A N B E C B M W 
5055, rue Paré 

1 rue a u nord de Jean-Talon à l'est de Décarie 

7 3 1 - 7 8 7 1 
Le seul concessionnaire B M W exclusif à M o n t r é a l 

Bell Canada 
Avis de dividendes 
Le 2 6 mai 1982 . le conseil d'adminis­
tration de Bell Canada a déclaré les 
dividendes trimestriels suivants : 

• payable le 15 fu'itlet 1982 aux déten­
teurs enregistrés à la fermeture des 
bureaux le 15 juin 1 9 8 2 : 

- 3 9 3 e dividende de quarante-neuf 
cents par action ordinaire 

• payable le 18 juillet 1982 aux déten­
teurs enregistrés à la fermeture des 
bureaux le 18 juin 1 9 8 2 : 

- 9e dividende de cinquante et un 
cents par action privilégiée de 
catégorie E. série H 

• payable le 1 er août 1982 .iux déten­
teurs enregistrés à la fermeture des 
bureaux le 30 juin 1 9 8 2 : 

- 50e dividende de quatre-vingt cents 
par action privilégiée de catégorie A 

- 17e dividende de quarante-neuf 
cents par action privilégiée de 
catégorie 0. série G 

G. Houle 
Secrétaire de la compagnie 

B e l l 

COMPAGNIE 
PÉTROLIÈRE 

IMPÉRIALE LTÉE 

A V I S DE D I V I D E N D E 

U n dividende trimestriel 
a été déclaré pour les ac­
tions convertibles de la 
C o m p a g n i e ac tue l le ­
ment en circulation, di­
vidende payable le 30 
juin, 1982 aux actionnai­
res inscrits à la clôture le 
7 juin, 1982. 

Le dividende en espè­
ces sur les actions de 
classe A est de 35 cents 
par action. Le dividende 
en actions sur les actions 
de classe B est sensible­
ment équivalent à 35 
cents par action. On s'est 
basé sur le cours moyen 
pondéré auquel les ac­
tions de classe A ont été 
négociées à la Bourse de 
Tbronto durant les cinq 
jours ouvrables consé­
c u t i f s p r é c é d a n t le 
25 mai, 1982, c'est-à-dire 
$23.11 l'action, pour dé­
terminer le dividende en 
actions payable, et tout 
intérêt fract ionnaire 
re lat i f à une act ion 
de classe B sera payé en 
espèces. 

PAR ORDRE DU CONSEIL 

D'ADMINISTRATION 

Secrétaire général 
R. J. Michaelides 

Fait à Tbronto, Ontario, 
ce 25? jour do mai, 1982. 

i p R r * L d e iaC ïOOII. . 
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C A R R I E R E S E T P R O F E S S I O N S 

O F F R E D ' E M P L O I 

Cégep de Sept-îles 

I 
P R O F E S S E U R S 

I N F O R M A T I Q U E 
Deux (2) postes 

Concours no ER82-02 et ER82-03 

lu 

Le Cégep tie Sept-îles ollre a complet de lannée 82-83 le programme 
professionnel de 3 ans en informatique L enseignement sera dis­
pense avec comme support un ordinateur PDPi ' -44 partage avec la 
gestion et un reseau de micro-ordinateurs 

Qual i f ica t ions requ î tes : 
D i p l ô m e universitaire de p remier cyc le e n i n f o r m a t i q u e de gest ion o J 
l 'équivalent En l a o s e n c e d u n d i p l ô m e univers i ta i re une e x p e r i e n c e 
e x c e p t i o n n e l l e en in format ique sera c o n s i d é r é e 

iioq E N T R É E E N F O N C T I O N : Le o u vers le 2 0 août 1982 

S A L A I R E : 
C o n l c m e m e n t a la poht içue admin is t ra t ive et salar iale du m m i s t e r e 
de l 'Educat ion plus une pr ime de ré tent ion de 8 % . 

P o u r tout rense ignement s u p p l é m e n t a i r e c o m m u n i q u e r a frais vires ' 
a u n u m é r o (418) 9 6 2 - 9 8 4 8 . pos te 246 

Les per-, innés intéressées doivont luire parvenir leur curriculum vitajk . 
complet (incluant les relevos de notesi au plus tard le 4 Juin 1982 au: ' 

D i r e c t e u r d e s s e r v i c e s a u p e r s o n n e l 
C É G E P D E S E P T - I L E S 
175 . rue de la V e r e n d r y e 
S e p M l e s ( Q u é b e c ) G4R 5 B 7 
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MUSICOTHÉCAIRE \\ 
ADJOINT NATIONAL 

Le bureau national du Centre de Musique Cana­
dienne de Toronto vient de créer un poste de musi-
cothécaire adjoint. La personne choisie travaillera 
avec le musicothécaire national actuel et sera char­
gée de cataloguer les partitions, bandes et disques 
dans la musicothèque canadienne de musique sym-
phonique. Elle s'occupera également des deman­
des de renseignements du public et supervisera les 
activités du Centre de Musicque Canadienne en 
matière de publications. 

Le titulaire de poste sera prêt à assumer les respon­
sabilités touchant l'investigation et l'introduction de 
techniques informatiques dans le système existant. 
Les candidats devront connaître les compositeurs 
Canadiens et leur musique, posséder de solides 
connaissances en administration et en musicothè­
que ainsi qu'une facilité à communiquer avec le pu­
blic. ' 
Faites parvenir votre curriculum vitae détaillé, en sfr-
pulant références, prétentions salariales et date à la­
quelle vous pourriez commencer à travailler, avant le 
15 juin 1982, à: 

The Executive Director, 
The C a n a d i a n Mus ic Cent re , 

1 2 6 3 Bay Street, Toronto, O n t a r i o , M 5 C 2 C 1 . 
(Discrétion assurée) 

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . • • • • • . ^ - . . * 
.-.•.•.•.*.•.-.•.-.•.•.•.•.•.•.•.•.•.•.•.•.•.•.•.•.•.•.•.•.•.•.•.•.•.•. •.•.•.•.•.•.•.•••.*•>••. 

. . . . » . . . . . . . • . . • • . . . • • • • • . • • . • . . . . . . . . . . . . . . . . • . . . . • . • • • . . . . . . . . . . • • • • • • • • • • • • • • . • • • • • • • • . . . . . • . . . • • • • » . • • • • • • • ( • 

LA COMPAGNIE J. FORD LTÉE 
• j S » _ 

recherche u n f e j 

C H I M I S T E 
EXIGENCES: :* 
— Baccalauréat en chimie (sciences pures) 4v 
— Parfaitement bilingue - >:• 
— Une expérience dans l'industrie du papier, du ;X 

textile ou des polymères. jv 
F O N C T I O N S : S 
— Développement de papiers spéciaux et services 

techniques. 
SALAIRE: 
— Selon expérience et qualifications. 

Faire parvenir votre curriculum vitae avant le 10 
juin 1982 à: 

LA C O M P A G N I E J . F O R D LTÉE 
P o r t n e u f , Q u e . G O A 2 Y O 
A t t . : G e n e v i è v e F o r d 

; : : : : * : - x * : v : v : v X x £ . . . . 

I 

i 

X: 

I 
S 

1 
1 
s 
V. 

• • • • • • • • • • • • • • • • 
. . . . . . . . . . . . . . 

D I R E C T E U R S D ' A G E N C E 

Une des grandes compagnies d'assu­
rance-vie, afin de continuer son pro­
gramme d'expansion au Québec, e m ­
bauchera deux directeurs et trois a d ­
joints. 

Tout assureur-vie croyant avoir des aptitudes de direc­
tion est prié d'adresser son curriculum vitae à: 

LA PRESSE, Ré f . 1 1 3 1 3 
C.P . 6 0 4 1 , Suce. « A » 
M o n t r é a l H 3 C 3 E 3 

Tout* réponte reçue aura u n accusé-réception et des 
rendoz-voui teront fixé*. 

Hotte personnel est au courant de cette annonce. 

VISITEUR 'ERIOOE LOCAL 

7 u. i.u.u.m. r u r u L A i 
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La Journée d'étude des chauffeurs d'autobus et 
opérateurs de métro constitue le dernier recours pour 
protéger leurs conditions de travail et éviter la 
dégradation du service, face a l'intransigeance de la 
CTCUM qui veut imposer unilatéralement un régime de 
chauffeurs a temps partiel. 

FRATERNITÉ DES CHAUFFEURS D'AUTOBUS. OPÉRATEURS DE 
MÉTRO, SERVICES CONNEXES DE LA CTCUM 

9-. 



B 6 S ET SPECTACLES 
LA PRESSE, MONTRÉAL, VENDREDI 28 AAAI 1982 

THEATRE 
LE FOU ET LA NONNE AU CONVENTUM 

Un autre spectacle 
a Hausvater 
Le Fou et ta Nornedo Stanildw Witkiewic*. Mise en s c e ­
ne d'Alexandre Hausvater Décor, coutumes et acces­
soires de Mario Bouchard Eclairages do Stan Kwiecen. 
Maquillages de Jacques Latleur Avec Raymond Clou-
tter. Suzanne Champagne. Christiane Pasquier. Nor­
mand Lévesquc et Jean Marchand Production de 
l'Echiquier. A l'affiche au Conventum. 1237 Sanguinet. 

MARTIAL 
DASSYLVA 

7 <- v 

Alexandre Hausvater appar­
tient à cette famille de met­

teurs en scène qui cherchent à im­
primer leur griffe sur toutes les 
oeuvres qu'ils abordent. Cela ne 
va pas toujours de soi et, à 
l'occasion, le spectateur a fran­
chement l'impression qu'on se 
sert de l'oeuvre plutôt qu'on ne la 
sert. Il n'en demeure pas moins 
cependant que les spectacles de 
ces artisans-là sont rarement ba­
nals ou anodins. 

Prenez cette pièce de Witkie-
wicz, le Fou et la Nonne, que le 
groupe d'Alexandre Hausvater, 
l'Echiquier, présente au Conven­
tum jusqu'au 12 juin. Ecrivain po­
lonais mort en 1939, dont la pièce 
la plus connue est la Mère, Witkie-
wicz a, comme auteur dramati­
que, a été beaucoup influencé par 
le surréalisme et le néo-impres­
sionnisme. Son oeuvre, nous di­
sent les spécialistes, comporte un 
côté kafkaesque indéniable et an­
nonce sans aucun doute celle de 
Ionesco et de Beckett. 

Cela dit, une fois soulignée et 
décantée la charge intéressante 
menée dans ce cas-ci par Witkie-
wicz contre la psychanalyse et la 

médecine officielle, il ne reste pas 
grand chose à se mettre sous la 
dent: le Fou et la Nonne a tout 
s implement la minceur ( e t 
l ' épa i s seur ) de nombreux 
sketches surréalistes qui ont fait 
les beaux soirs des cafés-théàtres 

Normand Lévesque, le médecin-boucher du Fou et la Nonne. 

des années 30 dans plusieurs capi­
tales d'Europe. 

Mais Alexandre Hausvater, qui 
est un habile homme et un artiste 
possédant une imagination débor­
dante, s'est arrangé pour donner 
au Fou et la Nonne une allure de 
ballet dérisoire et d'exercice de 
commedia dell'arte: du coup le 
texte de Witkiewicz s'en trouve 
élevé au niveau de la sotie et de la 
parabole intellectualisante. 

L e choix de la musique 
d'accompagnement — excellente 
cette bande sonore quand la tech­
nicienne de service n'a pas trop de 
misère à la faire démarrer — 
l 'ensemble des divers mouve­
ments de la mise en scène, le dis­
posit if scénique, les ef fe ts 

d'éclairages et le style de jeu des 
comédiens surtout dans la deuxiè­
me partie de la représentation, 
tout concourt dans cette direction. 

Une direction heureuse, puis­
qu'elle apporte à la pièce de Wit­
kiewicz des chatoiements qu'elle 
n'aurait pas autrement et qu'elle 
fournit à Alexandre Hausvater 
une nouvelle occasion de faire des 
étincelles. 

Bien entendu, avec l'aide de Ma­
rio Bouchard dont le dispositif 
scénique et les costumes sont ex­
cellents, ainsi que de Raymond 
Cloutier, Christiane Pasquier, Su­
zanne Champagne, Jean Mar­
chand et Normand Lévesque dont 
le travail d'interprétation est im­
peccable. 

- MUSIQUE 

RÉCITAL DE JEAN GUILLOU 

Du Stravinsky à 
l'orgue de Notre-Dame 

Jean Guillou donnera ce soir, 
à 20h, le dernier récital de la 

série « L e s Orgues de Not re -
Dame». Après trois organistes lo­
caux: Pierre Grandmaison (le ti­
tulaire de l'instrument), Antoine 
Reboulot et Raymond Daveluy, 
l'organisme «promotionnel» du 
Casavant électro-pneumatique de 
83 jeux de l'église-basilique de la 
Place d'Armes a invité, pour clore 
cette première «saison», un orga­
niste de l'étranger, qui est aussi 
l'un des noms importants de 
l'orgue contemporain, à la fois 
comme compositeur et comme 
exécutant. 

CLAUDE G I N G R A S 

A l'exception du Choral en si mi­
neur de Franck, le programme en­
tier de M. Guillou est composé 
d'oeuvres qu'il a signées comme 
compositeur ou comme transcrip-
teur. Il jouera tout d'abord trois 
Sagas dont deux figuraient déjà, 
sous d'autres t i t res , dans un 
disque d'improvisations intitulé 
Visions cosmiques. Après le 

Franck, l 'o rganis te français 
présentera sa version du Concerto 
pour orgue et orchestre en sol ma­
jeur de Handel, version pour or­
gue seul où la partie d'orchestre 
est incorporée à la partie soliste, 
avec en plus une cadence de M. 
Guillou. Celui-ci, rencontré cette 
semaine entre deux séances de 
travail à la console de Notre-
Dame, précise qu'il a ainsi trans­
crit pour orgue seul les seize 
Concertos orgue-orchestre de 
Handel. 

Après l'entracte, il fera enten­
dre sa réalisation organistique de 
l'Adagio et Rondo pour harmonica 
de verre de Mozart. Le récital se 
terminera par la transcription que 
M. Guillou a faite des Trois Mou-
vements de Pétrouehka, pour pia­
no, de Stravinsky. Au départ, ces 
Trois Mouvements sont des trans-

T que qu'il a cherché à retrouver 
«cet esprit» sur son instrument. 

* » 

L'orgue de Notre-Dame 

photo Jeon-Yves Létourneou, LA PRESSE 

Jean Ouillou: ce soir à Notre-
Dame. 

criptions, que Stravinsky fit en 
1921, à l'intention d'Artur Rubins­
tein, de danses tirées de son célè­
bre ballet de 1911. «Ce la 
m'autorisait, je pense, à faire aus­
si une transcription.» 

M . Guillou rappel le qu' i l a 
entendu Rubinstein jouer le tripty­
que et qu'il y avait dans son exé­
cution «une qualité extraordiaire, 
unique, comme si on entendait 
l'orchestre complet! » — une quali­
té qu'il n'a retrouvée dans aucune 
exécution par la suite, y compris 
celle de Pollini. L'organiste expli-

Le Casavant de Notre-Dame 
restituera-t-il ce Pétrouchka-or-
gue dans toute sa dimension? 
L'organiste invité regrette que, 
sous certains rapports, l'action de 
cet orgue ne rende pas avec toute 
la rapidité voulue ce qu'il recher­
che, mais que, pour l'ensemble, il 
est fort satisfait. Interrogé, fût-ce 
en présence du titulaire même de 
l'instrument, M. Guillou ajoute: 
«L'orgue de Notre-Dame ne cor­
respond sans doute pas à mon es­
thétique, mais il reste qu'il y a 
dans cet orgue beaucoup de très 
beaux éléments et qu'il est possi­
ble d'y faire bien des choses.» 

M. Guillou n'est pas catégori­
quement « p o u r » ou « c o n t r e » 
l'orgue à traction mécanique ou 
l'orgue à traction électro-pneu­
matique. Il montre plus de sou­
plesse dans son jugement. Du 
reste, l'orgue de Saint-Eustache, à 
Paris, dont il est le titulaire depuis 
20 ans, et qui fait actuellement 
l'objet d'une reconstruction com­
plète, sera, une fois terminé (soit 
d'ici un an), doté de deux consoles 
et sera en partie électro-pneu­
matique et en partie mécanique. 

M. Guillou est venu en Améri­
que principalement pour recevoir 
l'International Performer of the 
Year Award attribué par la sec­
tion newyorkaise de 1'American 
Guild of Organists. Il donnera un 
récital le 1er juin à la Riverside 
Church (l'ancienne église de Vir­
gil Fox) , reprenant le même pro­
gramme qu'à Montréal, puis il 
s'engagera dans une tournée qui 
le mènera jusqu'à Los Angeles. 

Sa femme, professeur de littéra­
tures française et espagnole an­
ciennes à l'Université de L i l l e , 

l ' accompagnera jusqu'à N e w 
York. 

11:00-1:25-3:50-6:15-8:40 
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emissions a ne pas manquer 
Plus 2e FILM EROTIQUE commençant 
dans chaque cinéma à midi 

GUY 931-2912 
G U Y & M A l S O N N E U V f 

UN NOUVEAU PROGRAMME 
DES FILMS EROTIQUES, POUR CEUX QUI LES AIMENT 

"FESTIVAL E R O T I C N O N S T O P g g y '» \ • 
Si la prwnutxjT oc uiujtiif au emtmj 
e*t poeuitfft. c est que et • «;c • : a un 
tew Nouia^ors besom oe(er>pstn 
temps de se retrouver dans une sa'ie de 
cinema a l aise pour visionner les 
eipmticns diverses de la semante, sans 
:e- rs sans emoaraisen-ents et sans 
dâÇÊÙÊtk 
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T V S Q (31) [T5] 

19H00 
LES QUILLES: 

Tournoi «Champion» de ptites 
quilles. Voyez à l'oeuvre les meil­
leurs professionnels. 

TVRQ 25 

22h00 
LES CONFÉRENCES 
DE RAY VINCENT: 

Ray Vincent traite, cette semaine, 
du sujet suivant: «On ne sait que 
ce que Ton pratique». 

TVSQ 31-15 
TÉLÉ DES SPORTS 

TVCQ 24 
TÉLÉ DES COURS 

PREMIER SALON DE LA 

T E C H N O L O G I E 
Jusqu'au 30 mai Place Bonaventure 

Fascinant; divertissant! 
Plus de 100 exposants présentent 
leurs récentes réalisations. 
• communications 
• transport 
• énergie 
• environnement le 21 ma; dès 18 n 
• technologie ouvert de 10 h à 22 h 
• santé A tous les jours 

le 30 mai 
jusqu'à 18 heures 

Juste au moment où vous pensez 
qu'il n'y ai plus de danger... 

p4~l 
A N S 

• >• " ; 
'.y • 

• 

1 

Des découvertes 
pour tout le monde! 
• Rencontrez le robot 
• Exposition IBM Léonard de Vinci 
• Caravane du Centre des sciences de l'Ontario 
• Jouez aux échecs contre un ordinateur 
• Garderie scientifique gratuite 
• Cours en Concours 

S :'• 
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P O U R 
TOUS 

07:00 LA BONNE H3BITUDE 
Le conditionnement physique avec la colla-
borction de Kino-Quebec. 

07:30 LA BONNE HABITUDE - voir 7h00 

08:00 LES COURSES A BLUE BONNETS 
Présentation des courses du mercredi. 
SPORT CIBLE 
Magaz ine d'information sur des personnali­
tés du monde du sport. 
MODÈLES RÉDUITS 
Visite de I atelier d'un expert modéliste en 
bateaux téléguidés. 
BASEBALL 
Tournoi de fin de saison de la ligue de déve­
loppement midget. Cette semaane: Les A s ­
tres de Laval vs Les Pirates de Longueuil. 
FAISONS REVIVRE NOS. ANCETRES 
Le ?arler d'autrefois. 
LA BOXE AMATEUR 
Les Gants Dorés intermédiaires 1982. Fi­
nale, Cette semaine: Matthew Hilton, Syl ­
vain krouix, A n d y Fromogie. 

15:00 GYMNASTIQUE 
Champtonnat provincial de développement. 
S o l , poutre, barres fixes, sauts de cheval. 
LA BONNE HABITUDE — « * ThOO 

LES COURSES A BLUE BONNETS 
Présentation des courses du jeudi. 

18:00 LE MONDE DES COURSES 
Ligne ouverte, en direct de Blue Bonnets, 
animée par Robert Arel. 

18:30 SPORT CIBLE — vo* 8h30 

1 9:00 LES QUILLES - voir «ncodri 

20:00 TELE-BILLARD 82 
Tournoi Billard C a n a d a regroupant les meil­
leurs joueurs. Cette semaine: John Fhabot 
vs Jean-Yves Dor ion. 

21:00 CHAMPIONNAT PROVINCIAL DE 
KARTING 
Courses de go-karts à l'Ile Ste-Hélène. 
Cette semaine: 2e ronde en classe nationale 
et internationale. 
EN COURANT LES BOIS 
Les chaloupes: choix, attache, moteur. 

SPORT CIBLE — .o.r etoo 

23:30 LES COURSES A BLUE BONNETS — 
voir 17h30 

00:00 LA BOXE AMATEUR - \ 3h00 
02:00 GYMNASTIQUE — «* 1shoo 
04:00 CHAMPIONNAT PROVINCIAL DE 

KARTING — voir 21 hOO 
05.00 CAMPING CARAVANING 

Attoche de remorquage et les freins 
électriques. 

06 00 FAISONS REVIVRE NOS ANCÊTRES 
— voir I2MX) 

00:00 ACTION SANTÉ — «.«pris* à 4hoai2hOO-
16hOO-21hOO 
Une émission s'adressant à tous ceux qui 
sont sensibles à l'importance du condition­
nement physique. Les étudiants sont-ils en 
forme et quelle importance accordent-ils à 
une bonne condition physique? 

00:30 COURS DE GARDE-ENFANTS - Repris. 
à 4h30-12H30-16h30-21 h20. 
Animée par Suzonne M o n a n g e , cette émis­
sion s'adresse aux jeunes de 12 à 18 ons. 
Comment prévenir certains comportements 
de l'enfant comme la colère? 

01:00 VIEILLIR EN SAGESSE - R . , , . » à 5hOO-
13h0017hOO-22hOO 
De plus en plus de préretraités et de retrai­
tés sont désireux de réfléchir sur les diffé­
rents aspects de la retraite, afin de mieux la 
vivre. 

01:30 TERRE NOUVELLE - Repris à 5h30-

13h30 17V» 30-2 2h30 
Cette émission traite du phénomène du di­
vorce ou ûuebec: causes majeures, tentati­
ves de réconciliation. 

02:00 ABC DES VINS — Reprise à «hOO-UhOO 
18MX>-23hOO 
Pour tous ceux qui cherchent réponse à 
leurs questions concernant le bien boire, 
Nocl Pasquier, notoriété dans le domaine, 
saura y répondre. Cette semaine: Les apéri­
tifs. 

02:30 VOTRE MAISON DU RÊVE À LA RÉA­
LITÉ — Reprise à Ôh30-14h30-1 Bh3O-23h30. 
Albert M a g n a n , économiste consultant de 
l'Association des propriétaires d'immeuble, 
parie de cette dernière. 

03:00 HISTOIRE DE LA MUSIQUE — Reprise à 
7>0O-15r,OO-2(*00 

L'importance de la réforme dans la 
musique. 

03:30 LA SANTÉ DANS VOTRE ASSIETTE II 
— Reprit» à 7b30 15^30 2030 
Le lapin, poulet, dinde, gibier. La chair du 
poulet est-elle aussi nourrissante que celle 
du boeuf? 

08:00 TÉLÉ-UNIVERSITÉ — Reprit* o IvhOO 
«LA C R I S E E C O N O M I Q U E » . Regard sur le 
problème. «LA C I R C U L A T I O N . . Descrip­
tion du coeur et du système circulatoire. 

09:00 FRENCH FOR CANADIANS 
Invitation à la langue française avec films, 
sketches et animation. 

Lise Groleau rencontre Aline Desjardins 
(photo), reporter à l'émission «Repères» de 
Radio-Canada et qui fut animatrice à l'émis­
sion «Femme d'aujourd'hui». 
A voir à 18h00, l'émission «Arts-Québec» 
au canal TVAQ 29. 

Pour les régions qui 
r e ç o i v e n t 30 canaux 

o u p l u s 

CANAL 25 

23h00 
LA VIE DU FRÈRE ANDRÉ 

Le père Bernard Lafrenière, vice-
postulateur de la cause du frère 
André, nous parle du développe­
ment de l'Oratoire St-Joseph. 

A N O T E R Q U E LES E M I S S I O N S D U C A N A L T V C O 
24 S O N T PRESENTEES SUR LES P O S I T I O N S 15 ET 
24 DE 9h00 A I 2 h 0 0 SEULEMENT 

Prix cf entrée aux 
guichets, Place 
Bonaventure : 
Ad. 4.00$ 
Ét. et3eÂge(carte)2.50S 
Enf. de 6 à 12 ans 1.00$ 
Gratuit enf. m o i n s de 6 ans 

T E C C U R T 

Renseignements : 
(514) 374-3181 

A cJioçue toulhont, 
ces de/mas de 

(a /rteto se Utfàit 
erne latte 
/neuitt/eic et 
SANS M£RCf! 

Pour les régions qui 
r e ç o i v e n t 21 canaux 

TVJQ 20-26 

17hOÔ 
ANTENNE 26 

Sophie Stanké nous montre de 
merveilleux cerfs-volants, nous 
présente des otaries savantes et 
bien des nouveautés. 

M m o M n s s A Z R E 

( S K C D C K O X ) -Cascades REMY JULIENNE 

Ces émissions sont présentées aux 
abonnés des systèmes de 
càblodistnbution faisant partie du 
Réseau Inter-Vision 

Cablevision nationale 270-6161 
Télécâble Vidéotron 656-2111 
Télécâble de la Rive Sud 833-1920 
Câblovision Haut Richelieu 346-1127 
Transvision Rive Sud 655-6300 
Télécâble des Mille Iles 471-2710 

15 o u s'adresse aux abonnés qui 

reçoivent 21 canaux; @ @ ou (3j) 

s'adresse aux abonnés qui reçoivent 30 ca­
naux ou plus. À QUÉBEC: «Sports et Loisirs» 
est diffusé au canal 29. «Enfants et jeu­
nesse» au canal 26 et «Cours» au canal 25. 

< 
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DU 2 AU 15 JUIN 

Déploiement 
culturel 
des Juifs 
sépharades 

La communauté juive sépharade de Mont­
réal, qui célèbre cette année le 25ème an­

niversaire de l'arrivée des juifs Nord-africains 
à Montréal, compte donner plus d'ampleur à sa 
Semaine Sépharade, un événement culturel 
présenté depuis quelques années . . 

DEMIS LA VOIE  

C'est en effet une Quinzaine Sépharade, que 
présentera cette année la communauté juive 
de langue française (surtout originaire du Ma­
roc), du 2 au 15 juin. 

Cet événement, qui se veut un reflet de la 
culture des Juifs originaires du bassin méditer­
ranéen, nous donnera surtout l'occasion de dé­
couvrir l'un des groupes de musiciens les plus 
célèbres d'Israël, Habrera Hativit et Shlomo 
Bar, qui marie les traditions musicales orien­
tales et occidentales; et d'assister à la présen­
tation d'une création collective du Théâtre Sé­
pharade de Montréal, «1492: Les Voiles de 
l'espoir», qui traite de l'expulsion des Juifs 
d'Espagne et de la découverte de l'Amérique 
par Christophe Colomb. 

Outre ces deux spectacles, qui seront respec­
tivement présentés les 13 et 14 juin à la salle 
Marie Gérin-Lajoie de l'UQAM et les 10, 12 et 
13 juin au Centre Saydie-Bronfman, la Quinzai­
ne Sépharade nous propose une exposition por­
tant sur l'histoire du costume sépharade (cen­
tre Saydie-Bronfman) et une journée de la 
femme, le 13 juin à la bibliothèque publique jui­
ve. 

La soirée du 2 juin s e r a c o n s a c r é e aux 
danses sépharides de différents pays, alors 
qu'un souper communautaire, un chabaton, est 
au programme le 4 juin et qu'un récital choral 
sera présenté le soir du 5 juin. Toutes ces acti­
vités devant se tenir au centre communautaire 
juif. 

La journée du 6 juin sera consacrée au ciné­
ma, alors que trois monologuistes se relaieront 
le lendemain soir et le 8 juin sur la scène du 
centre Saydie Bronfman. 

Des artistes viendront d'Israël, de France, 
des Etats-Unis et du Québec pour participer à 
l'une ou l'autre des activités de cette quinzaine 
sépharade. 

Toutes ces manifestations, qui permettent 
aux sépharades établis au Québec de prendre 
conscience de la diversité de leur identité cultur 
relie, devraient également être l'occasion pour 
le grand public de découvrir un groupe ethni­
que qui s'est enrichi de son dispersement. Par­
tis de l'Espagne de Christophe Colomb et de 
l'Inquisition, les Juifs sépharades se sont en ef­
fet répandus tout autour de la Méditerranée et 
jusqu'au Yémen. Plus tard il en vint en Améri­
que du Sud et aux Etats-Unis, puis à Montréal 
et Toronto il y a 25 ans. 
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Grande Virée: s p e c t a c l e p r é v u 

p o u r a u j o u r d ' h u i r e m i s à d e m a i n 
En raison de la j o u r n é e 

d'étude que tiendront aujour­
d'hui les syndiqués de la CTCUM, 

| les organisateurs de la Grande 

! Virée, qui se poursuivra pendant 

le week-end à la piste Richelieu, 

tofH décidé de remettre à demain 

le spectacle qu'ils devaient pré­
senter aujourd'hui. 

C'est donc dire que nous aurons 
l'occasion de voir, réunis sur la 
même scène, à> compter de I9h30, 
les Rational Youth, Charlélie Cou­
ture et Plume Latraverse. A noter 
également que le s p e c t a c l e 

or ig ine l lement prévu pour de­
main, qui mettait en vedette Ma­
nuel Brault , Rober t Paque t te , 
Edith Butler et Jean Lapointe, est 
tout simplement annulé. Les orga­
nisateurs tiennent également à 
préciser que les billets déjà ven­
dus pour le show de ce soir, seront 
également valides demain. 

Le spectacle de dimanche, dont 
les profits seront versés à la Fon­
dation canadienne de la fibrose 
kystique, aura lieu, comme prévu, 
à compter de 20h00. Y participe­
ront Yvon Deschamps, Richard 
Séguin, Jean-Pierre Ferland, Cé­
line Dion, Claude L é v e i l l é e et 
Gilles Vigneault. 

» ri 
EN PREMIERE-2 films de sexe. 

JOHN HOLftf I f i t [ « ^ 

av«c une brochette 
des pfjj jolies Biles 
de l'histoire du 
cinema 

is ans 3 films aguichants 
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a n t i q u e 

E N VEDETTE CETTE S E M A I N E SEULEMENT 

F L É T A N 

D E L ' A T L A N T I Q U E 

F R A I S 
Poché — sauce hollandaise 

ou grillé — 
maître d'hôtel 

$ 5 9 5 

Table d'hôte complète 
comprenant: 

soupe du jour ou jus 
salade Pavillon, choix 
de pommes de terre 
dessert et café 

• Servi de 12 h à 14 h 30 lundi au vendredi • 

1454A9 rue Peel (fact à rhotti Mont-Royai) 2 8 5 - 1 6 3 6 

a r t s e t 

s p e c t a c l e s 

c'est la culture mise 
à la portée de fous 
dans La Presse 

•A 

DANS UN TEL HOPITAL, VOTRE PROCHAINE 
VISITE POURRAIT BIEN ÊTRE LA DERNIÈRE ! 

Le plus grand des défis! 
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HOSPITALS EMCftÛEXC Y 

R O C K Y m 

V i S f T î N G H O U R 0 
Tellement terrifiant que vous ne vous en remettrez jamais tout à fait ! 

PIERRE DAVID and VICTOR SOLNICK! Present VISITING HOURS 
sianingLEE GRANT WILLIAM SHATNER MICHAEL̂ IRONSIDEam.UNDA PURL 
sJJa, o» BRIAN TAGGERT « « m avJEAN CLAUDE LORD ̂ ^ A U D E HER0UX 
' iKutive Producers PIERRE DAVID anoVICTOR S0LNICKI Music By JONATHAN GOLDSMITH 
A FILMPLAN INTERNATIONAL PRODUCTION 
Produced wntti îh« ?ar*iCip?.lion - nMumcn 
of the Caraaian Rim Development Corporation cw\*i-»oi 

PALACE 4- 1-10- 3 15 5:20; 7:20; 9 25 - Som., demief spectacle, 11:20. PALACE 3: 12:10; 2:15; 4:20; 
\ 6 20- 8-20 - Sim., dernier specîocle, 10H30. VAN HORNE: Sam., dim., 1:00; 3:00; 5:00; 7:05; 9:10 — 1 

SEM. Sem' 705;9:10.FAIRVIEW:Sam.,dim., 1:00;3:05;5:10;7:15;9:20-Sem.,7:15;9:20. 2 
P A L A C E 

698 STF CATHERINE 0. 85b-6991 

VAN HORNE FAIRVIEW 1 
M c G ! U i 6150 COTE DES NEIGES 731 8243 TRANS-CAN S 52 697-8095 

LE SEUL FILM ALIMENTÉ PAR 

9 8 ROCK FM 

PRÉSENTE 

m 
Gagnant de 3 prix Génie 82 
• Meilleure actrice j 
• Meilleure actrice étrangère J 
• Meilleur scénario j f e 

I 

• 

Un des rares films qui puissent simultanément nous dis­
traire et nous évoquer en même temps des vérités profon­
des sur la vie. — Rex Reed 

Pouvez vous rire jusqu'au 

moment où votre coeur fera mal ! 

MARGOT KIDDER 
ROBERT CARRADINE «ANNIE POTTS* WINSTON REKERT 

J i s a f t a c h e s 
Une romance agréablement mitigée de comédie 

a ROBERT CHARTOFF-IRWIN WINKLER productionROCKY III'-SYLVESTER STALLONE-TALIA SHIRE 
BURT YOUNG • CARL WEATHERS and BURGESS MEREDITH as Mickey • director ot photography 

BILL a i S S ^ A . S C music by BILL CONTI • produced by IRWIN WINKLER and ROBERT CHARTOFF 

SEVEN ARTS STUDIOS INC - CLAUDE GlRDUX-MICHAEL BENNAHUM*-.% A RISING STAR FILMS PRODUCTION ^ - r r DONALO SHEBIB 
•m>p: »• DAVID J PAHfRSONw JERRY RAIBO'JRNmi -,.. .^c % PiETER KP.00NENBURG «• >• TERENCE HEFFtRNAN 

BRUCE MALIEN.» »«a« JOSEPH BEAL'BlEN«NiC0LE BOISVERIW LAWRENCE NESiS « .--c - AMORE DJAOUl 
v • »• MICHAEL MARTiN - • ». VIC SARIN CSC .vi KtUj . - jwivt . ^ v 

«MM - LES FINtS RLN< MUO OTADEl fUMS 

written and directed by SYLVESTER STALLONE 
TICHWCOLGR* 

United Artists 
D 

DÈS 
u • * * » IOEWS: 1:40; 3:35; 5:35; 7:25; 9-.I0 - Som., dernier spectode, 11:00. LE Cl-

AUJOURD'KUI ! NEMAet!>0RVALSon,dITl''153155157i5e,9,5_s*m 7 , 5 

AUJOURD'HUI ! 
é x PALACE 1 Minifi 1.20,3.20,5.20,7.20, 

' 2 1 9.20. SAM DERNIER 
698 STE CATHERINE 0. 866 6991 McfllL PROGRAMME 11.20 

L O E W S 2 ] ® | LE CINEMA 
9S4$TtCATHEWNEO. 061-7437 P E E L WESTMOUNT SQUARE 931 2477 '260 AVE DORVAL 631-8586 

DORVAL 3 

G A G N A N T D E 

O S C A R S 
. i n c l u a n l 

L E M E I L L E U R F I L M 

Vous n'aurez jamais aussi peur que 
vous n'aurez peur en voyant 

L e P A R I S I E N 
4 8 0 S T E CATHERINE 0 

866-3856 

CINÉMA-1: 
«LES UNS, LES 

LET 
THERE 

BE ROCK 
HCX: SCOTT ANGUS vôÙiG 

MAtCaMVOUNG 
m i t POOO COFf WiltiAMS 

\. . - . . - • • , - * 

ET/jC DlONV&iÛS .tf?iC MlSTlfP 

/ LE MUR DU SON 
Le plus grand et le plus 

puissant système sonore 
pour rock and roll jamais 

installé dans un.cinéma. 

POUR 
TOUS 

CHARIOTS OF FIRE 

KENT: Sam., dim., 12:15; 2:30; 4:45; 7:00, 9 : 1 5 — SEM 7 h, 
9:15. LOEWS: 12:10; 2:30; 4:50; 7:10 ; 9:30 — dernier 

spectacle, 11h50. DORVAL: 
|\Sam., dim., 12:10; 2:25; 

4:45; 7:05; 9:25 — SEM., 
9S4STKATHEMNE0.M1-7437 P ^ E l 7:05,9.25. 

L O E W S 3 I © 

KENT 2 
6100 SHERBROOKE 0 489-9703 

DORVAL2 
260 AVE DORVAL 631-8586 

RETENU À LA DEMANDE POPULAIRE 

REPRÉSENTATIONS RÉSERVÉES 
OU LUNDI AU VENDREDI à 19h et 21 h30, 

^ SAMEDI et DIMANCHE matinées à 14H30, 
T soirées 19het 21H30. 

. F A U T E U / i GARANTI MAIS NON RÉSERVÉ 

Billets
 $ 5 0 0 

0 

Billets maintenant en vente aux CINEMAS 
CLAREMONT et PALACE de midi à 19h 
seulement, également aux CINEMAS 

VERSAILLES, LAVAL et FAIRVIEW aux heures 
d'ouverture de guichet seulement. 

SEMAINE: 7h et 9h30 p.m. 
SAM., DIM., à 2h30, 7h et 9h30 p.m. 

SC38 SHERIR00KF 0 « 1 ^ 7395 VENDOME 

L E S POLICIERS 
LES PLUS 
DRÔLES 
D'AMÉRIQUE ! 

A I 1 T D C C . • • » >- ~* " 

CINÉMA-2: 

/ T / - \ i tes 

H L A ( Î L K R R E DU FEU 

a déjà battu des records de recettes. » 

AGENCE FRANCE PRESSE 
« La première histoire d ' amour du monde. » 

L.-G. Lemieux, L E SOLEIL 

«BELLES; BLONDES ET 
BRONZEES» 

(14 ANS) 

CINÉMA-3: 
«MONTENEGRO» 

(14 ANS) 

CINÉMA-4: 
«CONTE DE LA FOLIE 
ORDINAIRE» ( ] 8 a n s ) 

CINÉMA-5: 
«LA FOLLE HISTOIRE 
DU MONDE» 

(14 ANS) 

m PALâCE_ 
698 STE-CATHERWE 0. 

86&-6991 

OUEST « .... 
m FOR r i R E 

( L \ G u e r r e d u F e u ) 
IMPÉRIAL: 12:00, 1:50, 
5:30, 7:30, 9:30. 

3:40, ADULTES $5.00 
ADOLESCENTS $400 

U l 17 mntcptoUttorti f'iteitrti 
AGE D'OR DES ONÉMAS UMS 

$2.00 
11430 BLEURY 288-7102 , A ^ C E F l L M S C W E M C N T 

M. I M P E R I A L I © 

CINÉMA-1: 
« ROCKY III» 

(TOUS) 

RYAN 
O'NEAL 

JOHN 
HORT 

stdtTinaVIMCErffi-.PRICE-rRAnKLOVEJOY 

PHYLLIS KIRK 

CAROLYN JONES • RVJL PICERNI 
CHARLES BRONSON as in» 

Screenplay by CRANE WILBUR Produced by BRYAN FOY 

Directed by AN DRE DE TOffl 

CINÉMA-2: 
•HOUSE OF WAX» 

( M A N S ) 

CINEMAS-3 ot 4: 
•VISITING HOURS» 

(18 ANS) 

év P A L A C E 5 
•> Rf. RULAsr mm mKtM rkos 

A »WRMrK LOTWiniCMKX'S CO 

LAJSs^iASsan 
CAfTESMlACé VOI 

fALAQh 12,40; 2:30; 4:20; 

698 STE-CATMf WHC 0.166-6991 McfiHL ^^^Z^JÎ 
r*t( spectode, llhjO. CINE-

(XXiAID- owerlurt o 7 h -

Radio AM requis 

CINÉMA-5: 
«PARTNERS* 

(14 ANS) 

Cinéparc DOLLAR!) 4 
f RANS CANA0IENNE S S5 684 8442 

B P A L A C E 2 $ \<$> miT6V\ ^ C f c 1155,240,4.25, 
HA Li^J à. 10,7.55,9.40, SAM. 

S9S ! T E CATHERHE 0 866 MQ1 McfiHl DOMEX SKCTACll 11.15. 

CINÉMA-6: 

«SCANDALE» 

LOEWS: 1:20, 3:20, 5:20, 7:20, 9:20 — Sam., dernier sp^ta-
clo, 11:20. FAIRVIEW: Sam., dim., 12:45, 2:30, 4:15, 6 0 5 , 
7:50, 9:35 — Sem., 6:05, 7:50, 9:35. 

L O E W S 1 | © FAIRVIEW 2 
(18 ANS) g 9 j4CTKATHadNIO.W1.7437 P E E L t r a n s CAN S. 52 697 80S5 

t<fi<V 

http://9j4CTKATHadNIO.W1.7437
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QUI L 'AURAIT CRU? • 
Voici enfin la comédieTgÈSérodque, 
dont tout le monde a entendu parler.;. 

Avec 

NANOH "CallGirl WORKMAN ROSE'LaPbune" QUELLE TTE DOUGLAS Coco LEOPOLD 

et SOPHIE LORAIN • GILBERT COMTOIS• ALPHA BOUCHER* MARCEL GIGUÊRE 
JEAN GUY MOREAU»SYLVIE BOUCHER-LES FRERES BROSSE-ROBERT DESROCHES-FRANCOIS TROTTIER 

v-^w*a» TONY ROMAN set.»*.* a. ROBERT GEOFF RON B....«t<-» GEORGE MIHALKA 

4' SEMAINE! 
& PALACE 6 21© 

McGILL 

PALACE: 12.15, 2:10, 4:05, 6:00, 7:55, 9:50, 
torn, dernier spectacle 11:45. CHATEAU: 12:45, 
2:30, 4:05, 5:50, 7:35, 9:20. GREENFIELD: som. 
dim. 12:20, 2:15, 4:10, 6:00, 7:55, 9:45, tern. 
6:00, 7:55, 9:45. LAVAL: tarn. dim. 12:15, 2:10, 
4:05, 6:00, 7:55, 9:50, som. dernier spectacle 

11:45, sem. 6:00, 7:55, 9:50, VER­
SAILLES: sam. dim. 1:20, 3:20, 5:20, 

ST DENIS ET BELANGER 271-1103 CENTRE LAVAL 688 7776 ? M § ^ ™ ' * ' M ' 

m 
ELD PARK n i PLACE VERSAILLES 353-7880 R'd.sson 

698 STE CATHERINE 0 866-6991 

CHATEAU 1 LAVAL 1. 

GREENFIELD PARK 1 1 VERSAILLES 1 

AUSSI: LES RIVIÈRES (TROIS-RIVIÈRES) et CARREFOUR DE L'ESTRIE (SHERBROOKE). 

Çe 
MOIS 

DE 
SUCCES! 

Didier FAROE présente POUR TOUS 

UN FILM DE CLAUDE LELOUCH 
120 comédiens — 10.000 f igurants — 200 danseurs 

1 X S UNS Laisiez-passer 

non valables 

Le PARISIEN 1 
4 8 0 S T E CATHFRINE 0 8663856 

P A R I S I E N : 1:00, 
4 : 4 5 , 8 : 3 0 . 

UN FILM 
EXCEPTIONNEL, 
des images parmi les 

plus étonnantes 
qu'on ait jamais vues 

sur un écran 
R E N E rMALO P R E S E N T E 

DIVA' 
UN F ILM D E J E A N - J A C Q U E S BEINEIX 

14 
ANS 

E L Y S E E 1 
35 MIITON 842 6053-

ELYSÉE: *am., dim. 12:40, 
2:55, 5:20, 7:30, 9:40, sem. 1 

7:30, 9:40. 

• * * * * 
BIENTÔT 

«RAGTIME» 
(VERSION 

FRANÇAISE) 

«UN COUP FILMILQUE 
AUDACIEUX! Une comédie 

erotique. Elle vous obsédera 
pendant longtemps.» 
— F r e d Yager. 
Associated P r e s s 

UNE SUPER-COMEDIE SENSUELLE 
QUI DEVIENDRA SÛREMENT UN 

CLASSIQUE." 
—Norma McLam Sloop. Alter Dark 

FOLLEMENT GAI! 
—Carne R«ckey Village Voice 

PART GAGNANT! 
Comédie loufoque! 

—Slewart Klein. WNEW-TV 

UN FILM DE DUSAN MAKAVEJEV "MONTENEGRO" 
SUSAN ANSfttCH* ERLAND JOSEPHSON • PEROSCARSSON 

79 C C U A I M E I PARISIEN: l :30, 3:30, 5:30, 7:30, 9:30, sam. dernier t f » C -
W k l f l M i n C • tacle 11:30. LAVAL: sam. dim. 12:00, 1:50, 3:40, 5:30, 

7:20, 9:10, sam. dernier spoctaclo 11:00, i c m . 7:20, 9:10. 

Le PARISIEN 3 LAVAL 4 
4 8 0 S T E CATHERINE 0 866 38S6 CENTRE LAVAL 681-7776 

Pour Des Vacances Dans le Sud 
Chacun a Ses Propres Raisons! 

Z0* 

gïï ~ ^ ~ MICHEL VOCORET 
p w SYLVIE AGUILAR • PHILIPPE KLEBERT 

AVEC LA PARTICIPATION du CLUB MED un film de MAX PECAS 

e 

S E M . 

Le PARISIEN 2 
4 8 0 S T E CATHERINE 0 B66 3856 

A U L A V A L E T V E R S A I L L E S 

PARISIEN: 12.50, 2:35, 4.20, 6.10, 7.50, 9.40, 
S A M . DERNIER SPECTACLE 11 .25 , LAVAL: 
SAM. WM. 1.20, 5.25, 7.05, SAM. DERNIER 
SPECTACLE 9 .30 , SEM. 7 .05, VERSAILLES: 
SAM. DIM. 1.30, 5.30, 7.10, SEM. 7.10. 

LAVAL 5 VERSAILLES 3 
CENTRE LAVAL 688 7/76 PLACE VERSAILLES 353-7110 "«Liie» 

14 
• \ \ s 

« S I V O U S A I M E Z C O U R I R QJES R I S Q U E S E T 
Q U E L A V I E V O U S I N T É R E S S E , I L F A U T A L L E R 

* V O I R « D A S B O O T . (Le Bateau) !» 

«— Luc Pimouit, La Ptvsm 

POUR 
TOUS 

ONXX ^ v.f. de 

PARISIEN: 1:10, 3:10, 5:10, 7:10, 9:10, sam. dernier spectacle 
11:15. LAVAL, w m . dim. 12:00, 1:50, 3:40, 5:30, 7:20, 9:10, 
torn, dernier spectacle 11:00, sem. 7:20, 9:10. VERSAILLES: sam. 
dim. 1:30, 3:25, 5:20, 7:15, 9:10, sem. 7:15, 9:10. 

(le BATEAU) 
Un nouvel aspect de la Deuxième Guerre mondiale 

En allemand avec sous-titres français 

ELYSÉE: tarn., dim., lun.: 12:30, 
3:25, 6:20, 9:10; sem.: 6:20, 9:10. 

T O U S 

Les gens sortent en 
larmes, et avec un mal 
au ventre d'avoir 
tellement rl. - Le Point 

irrs 

GREENFIELD PARK 3 
P L GREENFIELD PARK 671 6129 

GREENFIELD: torn. dim. 
12.-05, 1:40, 3:20, 5:00, 
6 35, 1:15, 9:50, mm. 6:35, 
1:15,9:50. 

35 MILTON 842 6053 

Le PARISIEN 5 
4 8 0 S T E CATHERINE 0 866 3856 

Se SEMAINE ! 
LAVAL 3 VERSAILLES 2 sa 

CENTRE LAVAL 688-7776 PLACE VERSAILLES 353-7880 «edistor 

D E A T H T R A P 

1 0 e MOIS DE RIRE! 
GAGNANT DE 

2 OSCARS 

MICHAEL CAINE CHRISTOPHER REEVE 
DYAN CANNON 

La trappe est prête, 
devinez qui 

se fera prendre! 

POUR 
lOUs 

««VICTOR/VICTORIA' 
Une adorable comédie, dans la veine des plus grands classiques 
une musique rythmée, des 
numéros étincelants de brio, 
une cavalcade de gags visuels 
et de fines plaisanteries... 
le scénario: un vrai bijou... 
un film follement drôle. 

V ic to r /V ic to r ia le f i lm qui vous 
fera passer un des meilleurs 
moments de Tannée. 

»ene Shalit, NBC-TV. Todoy Sho» 

INCLUANT 

LE MEILLEUR ACTEUR 
DE SOUTIEN 

(JOHN GIELGUD) 

e r t h u r 
A Rollins JoHe Mor ra Brezner Producton 

Dudley Liza John 
Moore Minnelli Gielgud 

Julie Andrews y est merveilleuse 
—David Annn, Nt<«iwe«k 

A mourir de r ire. . . 
—Judith Cru», Saturday Rtvitw 

U n e des farces les plus drôles 
jamais portées à l'écran. 

—Joel Sieael. ABC T V 

Les mimiques comiques de James 
Garner valent mille mots ! 

—Kathleen Carroll, New York Daily New» 

U n f i lm qu ' i l faut absolument 
vo i r . . . un véritable grand succès. 

-—Vincent Canby, New York Time* 

BIAKE EDWARDS' 

L O E W S 5 |© 

L O E W S 4 I © KENT: sam. dim. 1:00, 
3:10, 5:20, 7:30, 9:40, 

9S4$TWATHttlNEO.IÔ1-7437 P E E l t # m . 7:30, 9:40. LOEWS: 
12:15, 2:20, 4*35, 6:50, 
9:00, torn, dernier ipec-

6100 SHERBROOKE 0 489 9703 tacle 11:10. 

LOEWS: 1:00, 3:05, 5:10, 
. . . . . . . . . . r ^ ~ ~ ~ pc" 7:15, 9:20, sam. dernier 
954 STE-CATHETRINE 0.161.7437 P E E L | p t c k l d t , } : 3 0 > A V E . 

NUE: tam. dim. 1:15, 
n; « r m m ni' m i«; m "O o i w\ m ivw 

AVENUE 
1224 AVE GREENE 937 2747 

Cinéparc DOLLARD 3 
T R A N S CANADIENNE S 55 684-8442 

3:15, 5:15, 7:15, 9:15, 
tem. 7:15, 9:15. CINÉ­

PARC DOLLARD: ou­
verture à 7:00. Radio 
AM requit. 

Y O R K : 1:30, 4 : 0 5 , 6 : 3 5 , 9 : 1 5 . DOR V A L : S A M . 

D I M . 1 : 3 0 , 4 : 0 5 , 6 : 3 5 , 9 : 1 5 , S E M . 6 : 3 5 , 9 : 1 5 . 

mm\ 11 r mm — m 
148 7 S T E CATHERINE 0 937 8978 260 AVE OORVAL 6316586 

« I L N E F A U T P A S M A N Q U E R CE N O U V E A U F E R R E R I I 
— Luc Perreoult, La Presse 

« U N FILM DÉRANGEANT, PARFOIS IRRITANT, QUI MARQUE UNE 

É T A P E I M P O R T A N T E D A N S L A D É M A R C H E DE M A R C O F E R R E R I ! » 
Francine Laurcndcau, Le Devoir 

un mélange explosif de sexe, 
d'alcool et de poésie. 

. SKRf.lO GOBBLo i JKAN-PIKKKK ! J^MOINK vn m£*M ' 

BENGAZZARA ORNELLA MUT1 
-UN FILM DE [ = = 

MARCO FERRERI ICO 

ti'b 

SwwrrirffMlrÉïf 

C O N T E 
D E L A F O L I E ORDINAIRE 

Le PARISIEN 4 
4 8 0 S T E CATHERINE 0 866 3856 

ILSAILQUE 
VOUS ETES 

SEULE 
CE SOIR 

tiré du livre de CHARLES BUKOWSKI 

P A R I S I E N : 1:20, 3 : 2 0 , 5 :20 , 7 : 2 0 , 
9 : 2 5 , sam. dernier spectacle 11 :25 . 

FLO GERRISH 
JAMES WESTMORELAND 
NICHOLAS WORTH dans le rôle du lueui 

\ \ lit* L X ) N T 

A N S W E R T H E P H O N E 

2V 
F1LM 

l 

rencontre terrifiante i 
• • • at ÊbM 

s.-

-M 

a v e c l'inconnu* r 

LE ZOMBIE } 

VENU D ' A I L L E U R S > 
CHATEAU: 12:30, 3:40, 6:50, 8:20. GREENFIELD: sam. 
dim. 1:05, 4:25, 6:00, 7:45, SEM. 6:00, 7:45. LAVAL: 

2 e SEMAINE! s a m - d i m 1 2 : 0 0 ' 3 : 1 0 ' 6 : 2 5 , 8 : 0 5 , s a m d c r n i e r s P e c _ 

tacle 9:35, sem. 6:25, 8:05. 

S T O E N I S E T BELANGER 771-1103 CENTRE LAVAL 688 7776 PL GREENFIELO PARK 671-6129 

LES CRITIQUES 
ONT DÉCOUVERT 

LA COMÉDIE 
DE L'ANNÉE ! 

'72 

14 
ANS: ! 

« Un petit bijou ! Un excellent scénario 
merveilleusement interprété par des artistes de 

talent... un banquet, régal pour la tête et les yeux ?» 
— Richard Corliss, TIME M A G A Z I N E 

i 

METRO GOLDWYN MAYER présente 
UNE PRODUCTION DE JERRY WE1NTRAUB 

•DINER" 
STEVE GUTTENBERG. DANIEL STERN • MICKEY ROURKE 

KEVIN BACON - TIMOTHY DALY. ELLEN BARKIN 
Executive Producer MARK JOHNSON Produced by JERRY WEINTRAUB 

Written and Directed by BARRY LEV1NS0N 

3 e SEMAINE! 
PLACE VILLE MARIE 

M f TV'* 1 ' l • • ft 
lid: MtlROOOLDMlS HKYl* FILM ( (I 

u* SIM LVTfJtT»l>MIM. LTD 

*MGM/United Artists 
Distribution and Mariteting 

CINEMA 1 866 2644 

1ft. V . - M A R I E : 12:50, 3:00, 5:16?* 
7:20, 9:30. 
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1 géranium en pot ou 10 bulbes de glaïeuls 
pour un superbe lit de fleurs 

i avec toute commande de 25$ ou plus 

TERRE EN SACS 

SABLE EN SACS 

Plantez nos conifères 

en pot dès maintenant 

PROFITEZ DE NOTRE OFFRE SPECIAIE 
POUR PLANTES DE ROCAILLES ET VIYACES 

De* plant» qui ftotrifont durant de non»bf****** 
ann*«», pluti«wt «ori«t*t Belle» touffn 

^ 1 Ne pf»fer«/-vou* 
pat cette plant* de 

chez Paul a cette 
plantule froçjile? 

Des années de satisfaction garantie SI 50 seulement 

Prix courant:$2.25 - $ 3 . 9 9 
pour la plupart de» vanctet. 

3 0 ° / o 
D E 

RABAIS 
Sur fumier dt moutons et bovins 

(organique, sans odeur, en poudre) 
Fertilisant parfait pour pelouses, jardins 

et semis. Utilisez-le comme fertilisant 
pour jardin ou pelouse. Résultats 

sensationnels. 

Pommier, prunier, cerisier, gadellier, 
vignes à raisins, poirier, framboiki«r, 

fraisier, rhubarbe, etc. 

• i 

M O U S S E DE T O U R B E 
Ravive le sol, développe les plantes. 

2 5 % DE RÉDUCTION 

PAUL 

OFFRE EXTRA SPÉCIALE 
GROS POMMIERS 

QUI DONNERONT DES FRUITS BIENTÔT 

2 5 % 
DE 

RÉDUCTION 

C>:rHOusvo»K* 

9519 ouest, boul. Gouin 
PIERREFONDS, 684-0290 

DIRECTION: de la route Transcanadienne, 
est ou ouest, prenez la sortie 60, de Laval, 
prenez la sortie no 8, nous sommes juste à 
l'ouest du pont de l'autoroute Mirabel. 

O U V E R T 7 J O U R S PAR S E M A I N E 

MasterCard VISA 

B i l l e t s : 1 6 , 5 0 S à 1 5 . 0 0 h e u r e 
i . •; • • «.. ; * . : • •• . . . » . - . . 

ADMISSION 
APRÈS 19.00 h e u r e s 

10.00$ 

DU A L'ABSENCE DE TRANSPORT E N COMMUN, 

LE SPECTACLE 
DE PLUME LATRAVERSE 

EST REMIS AU 29 MAI 
je» 
i • 1 
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Les billets du 28 mai 
sont valides 

le 29 mai 1982 

Dimanche 30 mai 

îehoo SYLVIE TREMBLAY 
Super spectacle 

- : .« -v 

Samedi 29 mai 

19H30 CHANTONS 
POUR LA VIE 

__. YV0N DESCHAMPS 
LOUISE FORESTIER 

RICHARD SÉGUIN 
JEAN-PIERRE FERLAND 

CÉLINE DION 
CLAUDE LÉ VEILLÉE 

I9h30 CHARLELIE COUTURE 

WALTER ROSSI 

PLUME LATRA VERSE 

avec la participation 
ipécialt de 

- GILLES VIGNEAULT 
'•• Lei recettes de cette soirée 

seront versées à la Fondation 
canadienne de la fibrose kystique. 
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HONORÉ fijl 
BEAUGRAND k^J 

AUTOBUS 86 
PARC RICHELIEU: 

15910 est, rue Notre-Dame 
~* * Pointeaux-Trembles 

RENSEIGNEMENTS 
Montréal (514) 845-6203 

Parc Richelieu (514) 642-7444 

• * 

Budweiser 
DE L^BATT 
' M M A « O u i A ^ p K i i S l H HuS( MiNf 

REDUCTIONS SALARIALES DANS LE SECTEUR PUBLIC 

Lévesque aimerait que la 
base syndicale se prononce 

QUEBEC (PC) — Les «esta­
bl ishments» syndicaux de­

vraient permettre à leur base de 
se prononcer démocratiquement 
sur les réductions salariales que 
veut imposer l ' E t a t à ses em­
ployés, souhaite le premier minis­
tre du Québec René Lévesque. 

P I E R R E T O U R A N G E A U 

Celui-ci croit qu'il serait ainsi 
plus facile d'en arriver à un règle­
ment négocié et honorable avec 
les représentants des employés 
des secteurs public et parapublic. 

«Ce que je souhaiterais, le plus 
vite possible, a dit M. Lévesque 
lors d'une entrevue exclusive qu'il 
accordait hier à la Presse cana­
dienne, c'est qu'il y ait une chance 
pour ces gens-là qui sont proprié­
taires des syndicats, de pouvoir 
s 'exprimer de façon normale, dé­
mocratique.» 

«Ce n ' e s t p a s à moi , a-t-il 
p réc i sé , de c o m m e n c e r à sug­
gérer ou à dicter la façon de le fai­
re mais il me semble que les diri­

geants syndicaux ont une occasion 
extraordinaire, s'ils le veulent, de 
faire de la démocratie vécue à 
l'intérieur de leurs rangs.» 

Le premier ministre a toutefois 
ajouté que les membres des syndi­
cats devraient pouvoir s'exprimer 
sans qu'on tente de «railroader» 
ou de «bulldozer» le débat qui 
pourrait s 'amorcer. 

M. Lévesque se garde bien de 
pré tendre que les employés de 
l 'Etat donneraient raison au gou­
vernement «à 100 p.cent». Mais 
j ' a i con f i ance , a-t-il sou tenu , 
qu'on pourrait en arriver à une en­
tente «aménagée convenablement 
et avec laquelle tout le monde 
pourrait vivre.» 

Les syndicats représentant les 
350,000 employés de l 'Etat et le 
gouvernement sont à couteaux ti­
rées depuis que le Cabinet Léves­
que tente d'ouvrir les conventions 
col lect ives pour r é c u p é r e r les 
hausses de sa la i res qui y sont 
consenties. 

C'est en avril que le gouverne­
ment proposa à ses employés de 

renoncer aux augmentations sala­
riales prévues pour les derniers 
six mois de leurs conventions col­
lectives et d'accepter un gel «mo­
dulé» de leurs salaires. 

C'était, affirme le premier mi­
nistre, la seule façon d'éviter que 
le déficit budgétaire du Québec 
dépasse le cap des $3 milliards et 
que le gouvernement perde la cote 
AA qui lui est attribuée sur les 
marchés financiers. 

Comme les syndicats ont rejeté 
l'offre du gouvernement, celui-ci 
a décidé de procéder unilatérale­
ment. Mercredi, le président du 
Conseil du Trésor Yves Bérubé dé­
posait le projet de loi 70 qui lui 
permet de récupérer $521 millions 
en imposant aux fonctionnaires 
une réduction salariale uniforme 
de 18,5 p. cent pendant trois mois 
à compter de janvier 1983. 

Il n'y a rien d'inique là-dedans, 
soutient M. Lévesque, même si 
cette solution pénalise davantage 
les petits que les hauts salariés. Il 
r a p p e l l e q u ' a i l l e u r s d a n s 
l'industrie, des travailleurs sont 

obligés d'accepter des coupures 
de salaires pendant des périodes 
prolongées afin de sauver leur 
emploi en cette période économi­
que troublée. 

Du même souffle, il nie que le 
projet de loi 70 soit une mesure de 
chantage ou une tactique pour for­
cer les syndicats à négocier sur la 
base de la proposition de gel «mo­
dulé» des salaires qu'ils ont déjà 
refusée de discuter. 

Il ajoute tout de même que le 
gouvernement est encore prêt à 
négocier avec les syndicats la fa­
çon dont s e r o n t r é c u p é r é s , à 
même la masse salariale, les $521 
millions dont il a besoin. 

D'ailleurs, M. Lévesque se ĉ it 
convaincu que l'ensemble des tra­
vailleurs de la fonction publique 
accep ten t de «faire leur par t» 
pour aider le Québec à sortir de la 
crise économique et qu'ils aime­
raient voir leurs syndicats négo­
cier. 

Photos René Picard LA PRESSE 

Le premier ministre Trudeau a présidé 
l'ouverture des festivités du centième an­
niversaire de la compagnie Rolland. 

Un groupe de syndiqués de la FTQ ont profité de la présence de M. Trudeau pour 
manifester leur mécontentement à l'endroit de la politique d'ottawa. 

DES MANIFESTANTS PROFITENT DE LA PRÉSENCE DE TRUDEAU 

La compagnie Rolland fête ses cent ans 
S A I N T - J É -
RÛME— 

Oubliant pour quel­
ques heures les débats 
en Chambre, le pre­
mier ministre du Ca­
nada, M. Pierre El­

l io t t T r u d e a u , a 
p r é s i d é , en fin 
d ' a p r è s - m i d i h i e r , 
l'ouverture des festi­
vités marquant le 100e 
a n n i v e r s a i r e de la 
compagnie Rolland, 

première entreprise à 
fabr iquer du papier 
fin de qualité au pays. 

En des jours som­
bres comme ceux que 
l'on connaît présente­
ment, il faut regarder 

vers Pavenir,a décla­
ré M. Trudeau . «Ce 
sont des ent repr ises 
c o m m e celle-ci qui 
font que le Canada 
progresse», a-t-il lan­
cé à l'endroit des em­

p loyés 
l'écouter. 

v e n u s 

GROSSÏpS^ 
comédies^OX^ f 

m 
! 

St-EUSTACHE 11REPENTIGNY i 
MO*** 

Juste au moment où vous pensez - l / J [VIOBTL^^ 
qu'il n'y a plus de danger..."^uWkët 

B U D GARY 

SPENCER GUFFEY 

POUR 
TOUS 

TAUT * PAS 
plus 

LE GAGNANT 3 è f , , m 

St-EUSTACHE 4 

ACTIOH 
S U S P E N S E 

H O R R E U R ^ ^ 

LA fit A 
pifrtmiimni 

UN RLM DE JEAN GRAULT 

"Pub//c/féi 
a///eur« 
? a n » ce 

S t - E U S T A C H E 2 

R E P E N T I G N Y 2 

1 4 A N B 

\Wi L'HORRIBLE 
M O T O , mm 

L O N G R O C K ! 
W E E K E N D "n" R O L L I 

St-EUSTACHE 5 

J E A N - P A U L 
CHARBONNEAU 

Également présent 
à la cérémonie, le mi­
n i s t r e des Af fa i res 
municipales du Qué­
b e c , J a c q u e s Léo­
nard, a souligné que 
la compagnie Rolland 
avait été la première 
en t repr i se du genre 
au Canada à se doter 
de l'électricité. «Rol­
land, a-t-il dit, fabri­
que l'un des meilleurs 
papiers au monde.» 

Manifestants 
Une c e n t a i n e de 

syndiqués de la FTQ 
é ta ien t venus mani­
fester leur méconten­
tement envers la poli­
tique d'Ottawa. Mais, 
ils ont été incapables 
de voir le premier mi­
nistre, étant retenus 
p a r d e s p o l i c i e r s . 
Q u e l q u e s m a n i f e s ­
tants ont protesté en 
se promenant en ca­
nots a v e c des pan­
cartes. 

Avant de prendre la 
parole, le premier mi­
nistre Trudeau a reçu 
de M. Lucien G. Rol­
land, président et chef 
de la direct ion, une 
lettre écrite par Sir 
John A Macdonald, le 
23 février 1888, au Sé­
nateur Jean-Baptiste 
Rolland, fondateur de 
la compagnie . Cette 
l e t t r e se ra envoyée 
aux a r ch ive s nat io­
nales. 

Pour commémorer 
son c e n t e n a i r e , la 
compagnie a publié 
un livre. Relatant l'­
histoire officielle de 
la campagnie, celui-ci 
a é t é^éd igé par Ro­
ger Rolland, écrivain 
pigiste et frère de Lu­
cien G. Rolland, sixi­

ème Rolland à pren­
dre la succession de la 
présidence. ; 

» 

Le livre de 60 pages 
retrace les débuts de 
la compagnie jusqu'à 
aujourd'hui où elle est 
devenue l'une des plus 
g randes en t r ep r i se s 
de fabrication et de 
distribution de papier 
fin, employant 1,300 
p e r s o n n e s e t a t t e i ­
gnant, l 'année derniè­
r e , un ch i f f r e 
d 'af fa i res total isant 
$178 millions. 

Le volume contient 
des anecdotes intéres­
s a n t e s . L 'une n a r r e 
les aventures de Jean-
Bapt is te Rolland, le 
fondateur de la com-

|

>agnie, qui à l'âge de 
7 ans et possédant 25 

cents pour toute fortu­
ne, quitta Saint-Hya­
cinthe pour couvrir à 
pied les 35 milles le 
séparant de Montréal. 

On y relate aussi les 
débuts de la compa­
g n i e . C ' e s t s u r 
l'initiative du curé La-
belle que Jean-Baptis­
te Rolland et ses deux 
fils se r e n d i r e n t à 
Saint -Jérôme en 1881 
ppur évaluer la possi­
bilité d'y installer une 
usine de papier fin. 

En 1888, J.-Damien 
Rolland succéda i t à 
Jean-Baptiste Rolland 
à la présidence de la 
compagnie. Il a occu­
pé le poste jusqu'en 
1912 pour le laisser à 
Stanilas Jean-Baptis­
te Rolland. En 1928, le 
poste de président fut 
confié à Jean Rolland. 
De 1928 à 1946, ce titre 
fut détenu par Jean-
P i e r r e J l o l l a n d . Lu­
cien Gilbert Rolland 
pr is la direct ion de 
l'entreprise en 1952. 
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ACCUSÉS DE COMPLOT, DE POSSESSION ET DE TRAFIC DE I57 LIVRES DE HASCHISCH 

Les portes s'ouvrent au procès de Sauvé et Hiscock 
Des plaquettes de 
h a s c h i s c h , de 

fortes sommes d'ar­
gen t a in s i que d e s 
armes à feu ont été 
saisies par la Gendar­
merie royale du Cana­
d a , le 22 m a i 1980, 
dans un appartement 

MARIO ROY 

où on a en m ê m e 
temps appréhendé un 
employé de CP Air, 
Gerald Hiscock et. . . 
Paul Sauvé, sergent-
major en charge des 
stupéfiants à la GRC. 

C'est cette perquisi­
tion, ainsi que la sur­
veillance policière ef-
f e c t u é e 
antér ieurement , que. 

son t v e n u s n a r r e r 
deux témoins, dans le 
cadre du procès que 
s u b i s s e n t Sauvé et 
H i scock d e v a n t le 
juge Guy Guérin, de 
la Cour des sessions. 
Tous deux sont accu­
s é s de complo t , de 
possession et de trafic 
de 157 livres de has­
chisch. 

Ce procès s'est ou­
vert il y a une semai­
ne dans des conditions 
fort par t icul ières et 
c ' é t a i t la p r e m i è r e 
fois , h i e r , que Ton 
permettait aux jour­
nalistes de dresser un 
c o m p t e r e n d u de 
l'audience. 

Au cours des pre­

m i e r s j o u r s du 
procès, dans le but de 
protéger des informa­
teurs dont la vie au­
rait pu être menacée, 
un e m b a r g o to t a l 
avait été imposé sur 
le témoignage de deux 
h a u t s g r a d é s de la 
GRC, venus élaborer 
sur le début de cette 
enquête policière; des 
a r r a n g e m e n t s p res ­
sentis entre la galerie 
de la p r e s s e et le 
président du tribunal 
n'avaient ultimement 
pas été agréés par les 

procureurs de la dé­
fense, Mes Raphaë l 
Schachter et Michel 
P r o u l x . Dans c e t t e 
cause, qui se poursuit 
ce matin, la poursuite 
es t a s sumée pa r un 
procureur fédéral, Me 
Harvey Yarosky. 

Quoi qu'il en soit, 
Sauvé et Hiscock ont 
été appréhendés, dans 
la nuit du 21 au 22 mai 
1980, a lors qu ' i ls se 
t r o u v a i e n t à 
l 'appartement 602 du 
3,460 rue Peel, un ap­
p a r t e m e n t loué p a r 

Hiscock (si l'on se fie 
au bail retrouvé dans 
un Cadillac dont il a la 
clef); le domicile per­
sonnel d 'Hiscock se 
trouvait en réalité sur 
la rue Ogilvie. 

A cet endro i t , les 
policiers fédéraux en­
trent en trombe vers 
u n e h e u r e 15 du 
matin. Sous un tiroir, 
on t rouve $20,000 et 
une plaquette de has­
chisch; en démontant 
u n e p i è c e de bo is , 
dans une armoire, on 
met la main sur 26 

a u t r e s p l a q u e t t e s 
semblables représen­
tant plus de huit kilo­
g r a m m e s de canna­
b i s . D a n s u n e 
chambre à coucher, 
on saisit $206,990, en 
plus de trouver dans 
les vê tements d'His­
cock quelques centai­
nes de dollars. Enfin, 
se t r o u v e n t sur les 
lieux deux armes de 
fort calibre, un Mag­
num .357 ainsi qu'un 
LUger 9 millimètres, 
a chève d ' é n u m é r e r 
un c o n f r è r e de 

l 'off ic ier de police, 
l'agent Gilles Couil-
lard, qui a participé 
au raid. 

Quelqu'un d'autre a 
été témoin de cet te 
e n t r é e s u b i t e dans 
l ' i m m e u b l e de rap­
port . Il s ' a g i t de 
Pierre Primeau, spé­
cialiste des filatures à 
la GRC. A ce moment, 
il est posté sur le toit 
d'un immeuble voisin, 
et jouit d'une vue im­
p r e n a b l e sur 
l ' i n t é r i e u r de 
l'appartement 602, où 

l'on a omis de tirer les 
rideaux. 

D a n s l e s h e u r e s 
précédant la perquisi­
tion, il a vu Sauvé et 
H i s c o c k , dont l es 
mains sont gantées , 
s'affairer dans la cui-
s i n e t t e a u t o u r de 
c o n t e n a n t s méta l l i ­
ques (qui sont, sem-
ble-t-il, des boîtes de 
conserve é t iquetées 
de la m a r q u e com­
merciale V-8...), dans 
lesquels ils insèrent 
des «rondelles recou­
vertes de papier mé­

tallique.» Ce déjfcai 
travail une fois teôni 
né, Sauvé et Hisjpct 
s'assoient tout simple 
ment devant un télé 
v i s e u r , j u s q u S ce 
qu'ils soient dérangé.5 

de la façon que -for 
s a i t . Outre lé-Ires 
chisch, l'argent èfcle< 
armes , les policîfcn 
saisiront alors deu.\ 
vérins hydrauliques, 
d'une c a p a c i t é res 
p e c t i v e de 20 et de 
deux tonnes, surges 
quels on prélève Se* 
résidus de haschisch. 

Charles 
Bronfman 
divorce 

L'épouse de l 'homme d'affaires Charles 
Bronfman, propriétaire des Expos, des 

Concordes et de Distillers Corporation, a obte­
nu le divorce; elle conserve la garde de ses 
deux enfants, Ellen Jane, 13 ans, et Stephen, 
18 ans, ainsi que l'usage de la maison familia­
le du 78 Summit Crescent, dans Westmount. 

Le jugement de divorce a été prononcé il y 
a un mois par le juge Yvan Macerola, de la 
Cour supérieure, sans qu'il n'y ait eu contes­
tation. L'épouse de Charles Bronfman, Bar­
bara Baerwald. qui fête aujourd'hui-même 
son 44e anniversaire de naissance, a plaidé 
l 'adultère, ajoutant que son époux a déserté le 
foyer familial pour vivre avec une autre 
femme. Les époux s'étaient mariés en 1962 à 
New-York, lieu d'origine de Barbara Baer­
wald, et ils vivaient sur Summit Crescent de­
puis le mois d'octobre 1970. 

Le j u g e m e n t de d i v o r c e fa i t é t a t 
d 'arrangements hors-cour intervenus entre 
les deux parties, mais spécifie que la maison 
de Westmount devra être vendue en 1991, 
l'épouse du multi-millionnaire ayant alors 
droit à la moitié du produit de la vente ou à un 
minimum de $500,000. 

IL «VENDAIT DE L'AIR» 

42 mois 
de bagne 

Un v e n d e u r de 
L a v a l , G a é t a n 

Larocque, 15 ans, qui 
s 'est fait p rendre à 
«vendre de l'air», se­
lon le mot du j u g e 
Benjamin Schecter, a 
écopé de 42 mois de 
prison, hier, en Cour 
des sessions. 

En 1980 et 1981, La­
rocque a réussi à ex­
t o r q u e r $130,000 de 
q u a t r e m a l h e u r e u x 
clients intéressés à se 
porter acquéreurs des 
franchises d'une chaî­
ne de restaurants dont 
la part iculari té rési­
dait dans le fait que le 
service devait être as­
suré par des robots 
paradant sur rails à 
t r avers les clients.. . 
Les restaurants n'ont 
év idemment j a m a i s 
été bâtis, et les robots 
n'ont jamais franchi 
le stade de la planche 
à dessins. 

L ' h a b i l e v e n d e u r 
possédait des antécé­

dents en matière de 
fraude depuis 1956 et, 
au moment où il s'est 
d é b a t t u avec c e t t e 
h i s t o i r e de r o b o t s , 
é t a i t en a t t e n t e de 
sentence dans une au­
tre affaire de fraude. 
A u p r è s de ses v ic ­
times, parmi lesquel­
les on trouve un mé­
decin et un marchand 
de r e b u t s , il se 
présentait comme le 
r ep ré sen t an t québé­
cois de la firme toron-
toise initiatrice de la 
cha îne «Hamburge r 
World». 

Prenant en considé­
ration le fait que La­
rocque est détenu à 
P a r t h e n a i s d e p u i s 
j a n v i e r d e r n i e r , le 
juge Schecter l'a ren­
voyé au bagne pour 
une longue pé r iode 
après avoir entendu 
les r e p r é s e n t a t i o n s 
d e s p r o c u r e u r s en 
présence, Mes Serge 
Authier et Joe Silver. 

Le CN condamné 
pour négligence 

A la suite d'une 
collision entre un 

train et une automobi­
le qui s'est produite, 
le 22 décembre 1979, à 
un passage à niveau 
de Saint-Léonard, le 
CN vient d'être con­
damné à assumer les 
frais des dommages 
e n c o u r u s p a r 
l'automobiliste. 

«Les p r é p o s é s à 
l'emploi de la défen­
deresse ont abusé de 
la priorité de passage 
qui pouvait exister en 
f aveur de leur con­
voi,» tranche le juge 
Roy Fournier, de la 
Cour provinciale, qui 
a c c o r d e $5,081 à 
l ' a s s u r e u r de 
l'automobiliste impli­
quée, une comptable 
de profession. 

L'accident est sur­
venu au passage à ni­
veau du Bou leva rd 
des Grandes Prairies. 

Selon un témoin ocu­
laire, la signalisation 
lumineuse avertissant 
de l 'arrivée d'un con­
voi ne s'est mise en 
m a r c h e q u ' a u mo­
ment de la collision. 
Notons que celui-ci, 
un commis de maga­
sin, s'est lui-même of­
fert comme témoin, 
ce qui es t peu cou­
rant, car il craignait 
qu 'une injustice soit 
faite et que l'on tienne 
la dame responsable 
de l'accident... 

«Le signal n ' é t an t 
pas en opération en 
temps opportun, a eu 
pour effet d'indiquer 
au conducteur du vé­
hicule qu ' i l pouvai t 
pocéder en toute sécu­
rité,» conclut le ma­
g i s t r a t , qui e s t i m e 
que la compagnie est 
ultimement responsa­
b le de ce qui s ' e s t 
passé. 
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Aujourd'hui et demain 
seulement! 

I >J3 

10% 
de rabais! 

Choix 
d'électroménagers 

Beaumark 

15% 
de rabais! 

Tout le mobilier 
en magasin 

à prix ordinaire 

25% 
de rabais! 

Tous les 
Collants fins 
pour dames 

40% 
de rabais! 

Matelas et sommiers 
Deluxe 

Baycrest 

10% à 50% 
de rabais! 

15% 
de rabais! 

Tous les 
télés couleur 

à prix ordinaire 20% 
de rabais! 

Tous les maillots 
de bain pour hommes, 

dames et enfants 
(sauf Speedo) 

30% 
de rabais! 

Souliers de course 
Nike pour hommes, 
dames et enfants 

/ 

/ 

1 3 0 % 
de rabais! 

Coordonnés Tan Jay 
et Koret 

pour dames 

50% 
de rabais! 

Vêtements 
sport 

Penman rÇo promet d'être 
toute une vente! 

Quelle vente ça va être! Quelles 
aubaines vous allez trouver à la 

Baie! Vous n'avez au'à vous arrêter 
aux signaux d'arrêt rouges de la 

Cage aux Soldes. Ils indiquent des 
rabais de 10% à 50%, et il y en aura 
tout plein, partout dans le magasin! 

Venez chercher ce qu'il faut 
pour s'habiller, se meubler, 
s'équiper, s'amuser et autres... et 
profitez de 10% à 50% de rabais! 
Oui ça promet! Et oui vous devez y 
être! Arrivez en vitesse! 

Achats en magasin seulement. Centre-ville Montréal et dans toutes les succursales. 

Aujourd'hui et samedi les 28 et 29 mai seulement! 

Centre-ville, lun. à mer., lOh à 18h; jeu. et ven., lOh à 21h-, sam., 9h à 17h 
Succursales, lun. â mer., 9h30 à 18h; jeu. et ven., 9h30 à 21h; sam., 9h à 17h 

MasterCard Centre-ville à Montréal 281-4422 • Boulevard 728-4571 • Dorval 631-6741 • Rockland 739-5521 
Centre Laval 688-8970 • Place Versailles 354-8470 • Place Vertu 332-4550 • Promenades St-Bruno 653-4455 


